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Après les élections 1977 : la force des partis 
PDC Ch.-S. PRD Soc.+KO MSI MDP MDS Val. MDH 

District de Conches 1973 
1977 

District de Rarogne orientale 1973 
1977 

District de Brigue 1973 
1977 

District de Viège 1973 
1977 

District de Rarogne occidentale 1973 
1977 

District de Loèche 1973 
1977 

District de Sierre 1973 
1977 

District d'Hérens 1973 
1977 

District de Sion 1973 
1977 

District de Conthey 1973 
1977 

District de Martigny 1973 
1977 

District d'Entremont 1973 
1977 

District do Srint-Maurice 1973 
1977 

District de Monthey 1973 
1977 

Total cantonal 1973 
1977 

891 748 
1360 490 
602 480 
460 

3 263 
3 785 
3 746 
4 543 
1 743 
1885 
2 190 
2 397 
4 818 
5 816 
2 680 
2 637 
5 14» 
5 700 
3 019 
3 277 
3 659 
4 506 
2 430 
2 670 
1772 
1867 
3 476 
3 940 

39 432 
44 843 

477 
2 072 
2 224 
4 171 
3 965 
1 449 
1533 
2 134 
2 290 

L02 

747 
1375 
525 
58:: 

Les chiffres de ce tableau corres­
pondent au n o m b r e d'électeurs par 
parti. 

11054 
10 975 

669 
704 

2 414 1 802 1 509 1 594 
2 816 2 526 946 1452 
359 708 JV 
339 875 ""*** 

1973 1 897 1 180 
1988 2 289 1 104 
2 282 322 500 
2 131 362 * 563 * 
4 288 995 1 173 
5 363 1 067 * 1 211 * 
1 156 285 
1 170 320 
1084 848 
1150 863 
2 724 918 
2 978 1 325 

16 280 9 818 3 182 1 594 1 180 
17 935 12 289 2 720 1452 1104 

809 
612 

9 65 
838 

965 
838 

809 
642 

* Extrapolation sur la base des élections communales. Aux élections cantonales, il y a liste commune. 

La caravane pas 
« Le rôle du Conseil d'Etat est de 

se placer au-dessus des partis et 
d'œuvrer dans l'intérêt du pays tout 
entier » (cf Message du Conseil d'Etat 
du 3 novembre 1960 concernant l'ini­
tiative populaire pour la RP au CE). 

C'est en m'engageant à remplir 
fidèlement et impartialement, à l'ave­
nir comme par le passé, les devoirs 
de ma charge, selon le sens et l'esprit 
définis ci-dessus, que je pense remer­
cier !? ~:uple, qui m'a réélu. Je le 
fais encore simplement et publique­
ment par ces lignes. 

Le peuple ? Suis-je véritablement 
l'élu du peuple ? Ma prétention est 
violemment, et grossièrement, con­

tins), a mordu la poussière en com­
battant, douze ans durant, ma candi­
dature. 

Malgré le « bal des dissidences et 
des ballotages » qui ont gravement 
lézardé les fondations de son propre 
parti, on comprend qu'après cet in­
cessant travail de sape, il s'efforce 
d'accréditer la version, intéressée, que 
tout ce tremblement a été conçu et 
exécuté « avec le plein accord des 
membres du Conseil d'Administration 
de l'IMSA » (ce qui s'explique), mais 
aussi en étroite relation « avec les res­
ponsables du parti majoritaire ». Ce 
serait proprement machiavélique, si 
la ficelle n'était un peu grosse ! (voir 

COMMUNIQUÉ DU PRDV 
Le PRDV s'élève contre les insinuations visant à discréditer auprès de 
l'opinion publique, l'élection de M. Arthur Bender, conseiller d'Etat. 
Le PRDV précise qu'il ne lui appartient pas de fixer les règles du jeu 
démocratique, ainsi que de modifier les normes constitutionnelles, pour 
la circonstance. 
Il demande instamment qu'il soit mis fin à l'interprétation abusive du 
résultat du scrutin pour le Conseil d'Etat et rétière toute sa confiance 
à M. Arthur Bender, conseiller d'Etat. 

Parti radical-démocratique valaisan 
Le président : Bernard Dupont Le secrétaire : Adolphe Ribordy 

testée par ceux qui, à l'exemple des 
dictateurs, leur modèle et leur idéal, 
confisquent quotidiennement l'opinion 
populaire. D'après eux, non-élu du 
peuple, je ne rentre au Gouvernement 
que par le biais d'un artifice consti­
tutionnel ! 

En mon nom, et au nom des 24 636, 
respectivement 23 504 citoyennes et 
citoyens (dont 6805, resp. 8954 Haut-
Valaisans) qui m'ont accordé leur suf­
frage, je repousse avec mépris cette 
injure supplémentaire, colportée par 
le pitoyable matamore qui, à sept 
— 7 — reprises (autant que de scru-

PDC 

PRD 

P. S. 

M.S.I. 

M.D.P. 

M.D.S. 

Valent i 

M.D.H. 

Tota l 

Tableau II 

CANTON 

Année 

1973 
1977 
1973 
1977 
1973 
1977 
1973 
1977 
1973 
1977 
1973 
1977 

ni 1973 
1977 
1973 
1977 

1973 
1977 

DU VALAIS 

Elect. 

50 486 
55 818 
16 280 
17 935 
9 818 

12 289 
3 182 
2 720 
1 594 
1452 
1 180 
1104 

965 
838 
809 
642 

84 314 
92 798 

V: 
% 

59,87 
60,15 
19,30 
19,32 
11,64 
13,24 
3,77 
2,93 
1,89 
1,56 
1,39 
1,18 
1,14 
0,90 
0,95 
0,69 

Variations 

+ 0,28 

0,02 

+ 1,6 

— 0,84 

0,33 

— 0,21 

— 0,24 

0,26 

Ce tableau nous démontre la pro­
gression en électeurs de tous les partis 
importants, à l'exception des chrétiens-
sociaux du Haut-Valais, et le recul de 
toutes les petites formations ou dissi­
dences locales. 

% 

PDC 

Ch.-Soc. 

P.S. 

Tota l 

Tableau III 

HAUT-VALAIS 

Année Elect. 

1973 
1977 
1973 
1977 
1973 
1977 
1973 
1977 

12 435 
14 430 
11 054 
10 975 
2 043 
2 662 

25 532 
28 067 

% 
% 

48,70 
51,41 
43,29 
39,10 
8 
9,48 

+ 2,71 

— 4,19 

+ 1,48 

Ce tableau est très intéressant et nous 
démontre la chute du Parti chrétien-
social du Haut-Valais au détriment du 
PDC et des socialistes. 
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M. Bender le disait à Riddes 
lundi 7 mars, le Parti radical se 
veut différent du PDC et des so­
cialistes, il a une identité propre. 

Malheureusement, au fil des jours 
qui ont précédé ces élections, il est 
apparu qu'il devenait extrêmement 
difficile de découvrir véritablement 
cette identité. Certains ont dit que 
le Parti radical n'était que l'appen­
dice libéral du Parti démocrate-
chrétien, d'autres ont souhaité qu'il 
fasse bloc avec les socialistes pour 
tenter d'obtenir un deuxième siège 
minoritaire au Conseil d'Etat. Ce ma­
laise n'est pas nouveau, il apparaît 
tous les jours tant dans les discus­
sions entre les citoyens qu'au niveau 
du Grand Conseil lui-même lorsqu'il 
s'agit de prendre des positions poul­
ie groupe. 

Il est pour le moins paradoxal de 
constater que finalement nous som­
mes souvent quémandeur face à la 
majorité conservatrice tentant d'ob­
tenir le plus d'avantages possibles 
d'une collaboration qui nous a été 
demandée, il est vrai, en 1937 et que 
à chaque occasion nous ne manquons 
pas de « bouffer du conservateur » à 
pleine dent. 

« Objectif 80 » qui a fait l'objet 
d'une étude approfondie de délégués 
du parti était censé clarifier la si­
tuation et dire quelle est l'identité 
de ce parti. Le moins qu'on puisse 
dire est que les objectifs résultant 
de ce document ne permettent pas 
encore de manière définitive de faire 
le partage entre notre doctrine et 
celle du PDC en particulier. Il faut 
bien dire d'ailleurs que le PDC est 

encore plus flottant que nous puis­
qu'il maintient en son sein des doc­
trines aussi divergentes et contra­
dictoires que possible. 

Il faudra bien pourtant si l'on veut 
que ce parti subsiste et — ce serait 
d'ailleurs préférable — progresse en 
Valais, qu'il ait le courage une bonne 
fois d'afficher des positions précises 
et autres qu'électorales. Cela pourra 
peut-être le distancer quelque peu 
du Parti radical suisse dans certains 
domaines, cela aura sans doute pour 
effet qu'un certain nombre des ac­
tuels radicaux ne partageront plus 
les points de vue officiels du parti 
mais cela aura aussi pour consé­
quence de faire venir à ce parti des 
gens qui auront enfin trouvé une 
doctrine qui les satisfassent. 

lument dirigées aussi bien contre la 
tentation conservatrice de l'immobi­
lisme que contre l'autre tentation du 
collectivisme étatique auquel mal­
heureusement cèdent de plus en plus 
les citoyens. La primauté de l'indi­
vidu, la mise en place de structures 
permettant à l'homme de s'exprimer 
et de s'épanouir déjà au niveau du 
quartier ou du village, en consé­
quence la revalorisation des pou­
voirs locaux et au sein de ces pou­
voirs même, la mise en place de 
groupe de discussions pour traiter 
des problèmes qui touchent directe­
ment l'individu, s'imposent absolu­
ment. 

Si le Parti radical pouvait être le 
moteur d'une telle remise en place 
des structures fondamentales de la 

Réflexions post-électorales 
Il n'appartient pas à un simple dé­

puté de faire la doctrine de son parti 
mais il lui appartient avec les autres 
membres du groupe radical au Grand 
Conseil de tenter de faire passer dans 
les faits la doctrine de son parti. Cela 
n'est possible que si elle est claire­
ment déterminée. 

Le Grand Conseil va devoir se pen­
cher durant ces quatre ans sur un 
certain nombre de problèmes dont 
les résonnances politiques seront cer­
tainement considérables. Il faudra 
donc que les positions politiques du 
Parti radical, si véritablement il a 
une identité propre, soient claires, 
précises et différentes des autres 
partis. Ça me paraît être une condi­
tion fondamentale de survie de ce 
parti. 

A mon sens ces solutions devront 
être audacieuses, nouvelles et réso-

société politique, il pourrait peut-être 
espérer entraîner derrière lui plus 
que le 20 % du corps électoral qui 
traditionnellement a adhéré à ce 
parti. 

Cela suppose absolument des idées 
neuves, des « battants » qui croient 
encore à la possibilité de faire pro­
gresser le radicalisme en Valais, qui 
soient capables.de mobiliser les in­
dividus derrière une cause enthou­
siasmante. 

Ces quelques réflexions sont jetées 
sur le papier dans l'espoir que les 
comités divers du parti, à commen­
cer par le comité central du Parti 
cantonal pour finir par les comités 
locaux, veuillent bien faire l'examen 
de conscience qui s'impose lucide­
ment pour tirer les conclusions né­
cessaires. 

FRANÇOIS COUCHEPIN 

i 

s 

i 
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éditorial du NF signé A.L., du samedi-
dimanche 12/13.3.1977). 

Ainsi, en conformité avec la Cons­
titution et les lois, je suis bel et bien 
l'élu du peuple valaisan, sinon l'élu 
de M. A.L. et de son quotidien. 

A ce titre, je refuse aussi la logi­
que simpliste de la minorité socialiste, 
suivant laquelle l'électeur aurait «mar­
qué clairement son choix » entre Mme 
Nanchen et le candidat radical. In­
terpréter de la sorte le scrutin revient 
à solliciter les faits : c'est presque un 
abus de droit quand, notoirement et 
de l'aveu même de la candidate so­
cialiste, le combat a été mené exclu­
sivement contre le candidat du même 
district, le conseiller d'Etat Antoine 
Zufferey. Sinon, comment expliquer, 
d'ailleurs, les bulletins portant à dou­
ble Bender-Nanchen, si le « due! » se 
jouait entre les deux ; qui plus est, 
entre leurs deux partis ? 

« Elu d'avance » — un seul élu pos­
sible dans le même district de Sier­
re — quel que soit le résultat, il est 
fallacieux de m'imputer le seul compte 
mathématique des urnes (au demeu­
rant fort honorable et surprenant pour 
d'aucuns). 

Je tenais à le dire une dernière fois, 
sans espérer, bien sûr, ramener sur 
le terrain de la vérité, la meute des 
comptenteurs professionnels lâchée à 
mes trousses : il me suffit que la cara­
vane passe ! Cela dit, je rejoins para­
doxalement AL sur sa conclusion : Il 
faut changer le mode d'élection du 
Conseil d'Etat. C'est bien pourquoi, 
conséquent avec moi-même (je suis 
le co-auteur de l'initiative populaire 
pour la RP au CE, du 13 mai 1960, 
accompagné de MM. Albert Dussex, 
Aloys Copt, Otto Matter, Gérard Per-
raudin et Gaspard de Stockalper) je 
signerai et invite à signer massive­
ment et sans retard la récente initia­
tive sur la RP des jeunes démocrates 
haut-valaisans. Une fois ce mode in­
troduit, le peuple aura plus sûrement 
« le Gouvernement qu'il mérite ». 

Le non-élu du NF : 
Arthur Bender, conseiller d'Etat 

P.S. — Pour compenser la séche­
resse de mon article, je propose au 
lecteur la facile devinette suivante : 
Quel sens objectif prendraient les 
commentaires « juridiques » de M. A.L. 
si le clair et net art. 57 de la Consti­
tution devait s'appliquer, non à M. 
Hans Wyer, mais à Arthur Bender ? 
A.L. est admis à répondre à ma ques­
tion non-anonyme. 
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J.-P. Faisant : le succès en Pologne 

Jean-Paul Faisant avec le général cosmonaute russe Alexei Leonovv à Poznan, 
lors de l'obtention de son prix. 

Tout le monde connaît Jean-Paul Fai­
sant, artiste peintre du terroir. Jean-
Paul Faisant, est-il besoin de le rap­
peler est un peintre visionnaire, d'ex­
pression surréaliste et de science fic­
tion. Ses tableaux ont de multiples 
points communs : signes de cataclysmes 
et de débâcles extraterrestres, cratères 
aux bouches horribles, silence et soli­
tude, paysage fuyants, créatures bio-
morphiques inquiétantes, ténébreuses. 

L'artiste peintre de Martigny a obtenu 
le Prix spécial de peinture de science-
fiction décerné par le Jury international 
du l ï le Congrès européen de science-
fiction, à Poznan en Pologne à la fin 
de l'année 1976. M. Jean-Paul Faisant 
s'est ainsi fait une réputation interna­
tionale dans sa spécialité. Le journal 
polonais « L'Express » fait ample men­
tion de ce prix. Après avoir été distingué 
par la NASA pour son œuvre « Cata­
clysme extraterrestre », Jean-Paul Fai­
sant reçoit la médaille d'argent, prix 
unique du Trophée spécial « Europa Ar-
tistica » en 1974 et il y a quelques mois 
ce grand prix de Pologne. 

Car, il faut le souligner, c'est au cours 
d'un congres de science-fiction que l'ar­
tiste eut l'occasion d'exposer une partie 
de ses œuvres. Ce congrès organisé en 
Pologne rassemblait toutes sortes d'ar­
tistes, de scientifiques, d'écrivains spé-

Étoile K Martigny 
Jusqu'à dimanche - Soirée à 20 h. 30 
16 ans - Matinées : samedi et dimanche à 
14 h. 30 
Le dernier •< Lelouch »... un événement ! 

SI C'ETAIT A REFAIRE 
avec Catherine Deneuve et Anouk Aimée 

Samedi à 17 h. 15 et lundi à 20 h. 30 
;6 ans - Film d'art et d'essai 

CRÎA CUERVOS 
da Carlos Saura avec Géraldine Chaplin 

Domenica aile ore 17 - In italiano - 16 anni 
Di CHE SEGNO SEI ? 

con Ugo Tognazzi e Alberto Sordi 

orso - Martigny 

Jusqu'à dimanche - Soirée à 20 h. 30 
12 ans - Matinées : samedi et dimanche à 
14 heures 
Immense succès : Prolongation 

KING-KONG 
Un film à la mesure de son héros : 
Colossal ! 

Samedi et dimanche à 16 h. 30, lundi 21 
et mardi 22 à 20 h. 30 - 16 ans 
Un « classique >• du film « karaté » 

LE VENGEUR 
AUX POIGNETS D'ACIER 

aa-| aonjg ap uoiiedioiued B| OSAS 

Michel -Fu l ly 

Jusqu'à dimanche - Soirée à 20 h. 30 
Dim. : matinée à 14 h. 30 - 12 ans 
Louis de Funès et Yves Montand dans 

LA FOLIE DES GRANDEURS 
Un immense éclat de rire !!! 

Cinéma d'Ardon 

Vendredi, samedi et dimanche à 20 h. 30 
16 ans 

L'INCORRIGIBLE 
Jean-Paul Belmondo tendre, folâtre, un 
brin canaille amusera jeunes et anciens 
qui doutent encore des vertus thérapeu­
tiques d'un bon film comique 

cialistes de science-fiction. Jean-Paul 
Faisant reçut donc le premier prix de 
peinture à cette occasion grâce à son 
travail remarquable et à l'ensemble de 
son oeuvre. Et pour résumer ce que 
l'artiste pense lui-même de la peinture 
de science-fiction, de sa peinture, repre­
nons les paroles mêmes de Jean-Paul 
Faisant : « Un tableau n'émet une vi­
brante signification émotionnelle que si 
la composition obéit à un rythme, à un 
mouvement. C'est par les finitions qui 
consistent dans l'expression, la pureté 
et le modelé du dessin, les contrastes 
de lumière et d'ombres, les effets d'éclai­
rage et de justesse de tons et de nuan­
ces dans les couleurs, que l'œuvre pren­
dra toute sa valeur. » 

Nous ne pouvons que féliciter chaleu­
reusement l'artiste Jean-Paul Faisant 
pour sa brillante distinction internatio­
nale. Elle prouve que même des artistes 
du pays peuvent égaler les grands de 
l'étranger et nous devons en être fiers. 

C. Balleys 

| " TAVERNE DJE LAJTOtm 

Vingt ans de fidélité 
Mme Yolande Laignel-Richard, épou­

se de Jules, typographe à l'Imprimerie 
Montfort et fidèle serviteur du « Confé­
déré-FED », fêtera samedi 19 mars, 
jour de la Saint-Joseph, ses vingt ans 
de loyaux services comme sommelière 
à la Taverne de la Tour, chez Mme Frida 
Pellissier. Jubilé exceptionnel dans cette 
branche économique où les années de 
fidélité se comptent souvent sur les 
doigts de la main. Mme Yolande Lai-
gnel sera fêtée et récompensée comme 
il se doit demain soir pour sa fidélité et 
toute l'équipe du « Confédéré-FED » lui 
adresse ses plus vives félicitations à 
l'occasion de cet anniversaire unique. 

Cinéma d'art et d'essai 

CRIA CUERVOS 
Portrait du monde intérieur trouble 

d'une enfant, « Cria Cuervos » qui est le 
début d'un proverbe espagnol disant : 
« Nourrissez les corbeaux et ils vous 
crèveront les yeux... » est aussi pour 
son réalisateur Carlos Soura, le portrait 
au burin d'une société bien précise : 
bourgeoisie et franquisme de l'après-
guerre civile. 

Dès l'enfance on nous mutile s'écriait 
Paul Nizan. Le film de Carlos Saura 
vient en quelque sorte illustrer ces 
mots terribles. Non que « Cria Cuer­
vos » constitue, d'une manière ou d'une 
autre un témoignage sur l'enfance mal­
heureuse ou maltraitée ! Il s'agit sim­
plement du regard qu'une enfant nor­
male pose sur le monde alentour, sur 
les adultes, sur tout ce qui s'avère un 
inadmissible scandale. Regard d'une 
enfant de 8 ans et les fantasmes entre­
tenus par sa sensibilité, par les atteintes 
du mal, par les marques de ce scandale 
quotidien. 

La mère de la fillette est morte trom­
pée, baffouée, étouffée par le poids d'un 
mari exclusivement attaché à son plai­
sir. Et morte en se tordant dans d'hor­
ribles souffrances dues autant à la ma­
ladie qu'à l'injustice qui la rongeait. 
Tandis que le père est mort à son 
tour, pratiquement sous les yeux de 
l'enfant, dans les bras de sa maîtresse, 
épouse d'un de ses meilleurs amis, 
appartenant comme lui à la caste mili­
taire... 

On savait que Carlos Saura, consi­
déré par certains comme le succc-=:?ur 
de Bunuel, était un grand cinéaste, 
mais « Cria Cuervos » montre qu'il peut 
encore étonner et que l'avenir lui est 
largement ouvert dans un cinéma es­
pagnol qui a déjà beaucoup changé de­
puis quelques mois. (Etoile, Martigny) 

Concert" 
Grande salle de: l'Hôtelj-de-Ville, di­

manche 27 mars à 9 h. 45, le Conserva­
toire cantonal de musique organise un 
concert sous le patronage "des Jeunes­
ses musicales au profit des élèves de 
la section de Martigny. 

Entrées : adultes 10.— ; étudiants 5.—. 
Jeunesses musicales, réduction sur le 
tarif adulte : 2.—. 

Au programme des œuvres de Tar-
tini, Haendel, Mozart, Bizet, Martinù, 
Debussy et Fauré. 

Manoir : dernier jour 
L'exposition de-..Schiirch est encore 

ouverte tous les jours, y compris sa­
medi et dimanche de 14 à 18 heures. 
Profitez nombreux de cette dernière 
occasion pour découvrir l'œuvre très 
original d'un artiste méconnu. 

FULLY 

Concert annuel 
de la Liberté 

Vendredi 18 mars à 20 h. 15, la fanfare 
La Liberté de Fully donnera son con­
cert annuel sous la direction de M. Ma-
rius Maret, directeur-compositeur. Le 
concert qui aura lieu au Cercle Démo­
cratique sera suivi d'un bal conduit 
par l'orchestre Les Rocades. Le pro­
gramme de la soirée est le suivant et 
gageons qu'il plaira aux nombreuses 
personnes qui se déplaceront à cette 
occasion : 

1. The Victors Return, marche 
2. Tout dans un-^oir d'avril, mélodie, 

de H. Roberton 
3. New World Fantasy, fantaisie, de 

G. Langford 
4. Ave Maria, duo barytons 
5. La Reine de Saba, grande marche 

de concert, de Gounod 
6. Echo du RawyT, marche, de J. Daet-

wyler 
7. Quatre Basses au Tyrol, quatuor, 

de M. Clark 
8. Verouchka, polka, de J. Stupin 
9. Les Joyeux Bûcherons, marche 

10. Ces Hommes volants dans leur drôle 
de machine, de L. Abel 

11. Un Drôle de Violoniste, dixieland, 
de R. Godwin 

J.R. «L'Amitié» 
La Jeunesse radicale de Fully orga­

nise une sortie à ski à La Fouly di­
manche 20 mars. Pour consolider les 
liens d'amitié qui- ttnissènt tous ses 
membres, la JRF a trouvé la solution. 
Dans le sport, la détente chacun y trou­
vera son plaisir. Le départ est prévu 
à 8 heures devant, le Cercle Démocra­
tique et le transport se fait en car. Les 
repas se prendront sur place avec menu 
du jour. 1 *ï'" 

Prière de s'inscrire jusqu'au' vendredi 
18 au Cercle Démocratique. Invitation 
cordiale à tous. 

CHARRAT 

Concert annuel 
de l'indépendante 

La fanfare L'Indépendante de Char-
rat donnera son concert annuel le sa­
medi 19 mars à 20 h. 30. à la salle de 
gymnastique sous la direction de M. 
Jean-Michel Bouïrioix. A l'occasion de 
son 100e anniversaire, la fanfare muni­
cipale L'Indépendante invite cordiale­
ment toute la population de Charrat à 
son concert annuel. Un programme at­
trayant dont nous vous donnons le dé­
tail ci-dessous, saura certainement sa­
tisfaire tous les mélomanes et les amou­
reux de bonne musique. Alors bonne 
soirée à tous. 

PROGRAMME 
1. Marignan, marche, de H. Daetwyler 
2. Suite 1583, de H.V. Lijnschooten 
3. Ouverture Lustspiel, Kéler-Béla 
4. Tes jolis seins roses, de F. Andrien 
5. 100e Anniversaire, de J.-M. Boul-

noix -, 
6. Mars der Medici, de Joh. Wickers 
7. Musique à la carte, de W. Hautvast 
8. La Cumparsita, tango, de G.M.H. 

Rodriguez 
9. Golden Sine, fantaisie, de M. Lee-

mann 
10. Juventas, marche, de P. Fihn 

RIDDES 

Concert annuel 
de L'Abeille 

\ Aujourd'hui, vendredi 18 mars 1977 
à 20 h. 30, à la salle de L'Abeille, la 
fanfare de Riddes donnera son concert 
annuel sous la direction de M. le pro­
fesseur Henri Bujard. Les musiciens de 
L'Abeille n'ont pas ménagé leurs efforts 
pour présenter un programme qui pro­
curera à tous quelques agréables ins­
tants de détente. A l'issue du concert, 
« GEN 2 - Jo Perrier » vous entraînera 
à la danse et à la joie au cours d'un bal 
qu'il conduira avec tout le talent qu'on 
connaît à cette formation. 

PROGRAMME 
1. La Vouvryenne, marche, de Bertona 
2. Hymne à la nuit, de J.-P. Rameau 
3. Le tableau parlant, ouverture, de 

A.-M. Grétry 
4. La Flûte enchantée, air de Sarastro, 

de W.-A. Mozart 
5. Suite de Johann Adolf Hasse, arr. 

de Den Arend 
6. Divertissement pour bugle 
7. Fanfare, de Benedetta Marcello 
8. Production de tambours 
9. Fils de Brave, de L -Bidgood 

10. O Bellos Mountagnos, variations 
pour cornet, de A. Petit 

11. Carrousel avec Sydney Bechet 
12. Dixieland Balthasar, de J. Cower 

Décès de M a d a m e 
Marguerite Haenni 

La semaine dernière ont eu lieu à 
Vevey les obsèques de Mme Marguerite 
Haenni, veuve d'Otto Haenni. 

Son mari, ancien chef de gare de 
Martigny, était décédé tragiquement en 
1962 dans l'incendie de son habitation. 

Mme Haenni était issue d'une grande 
famille radicale. Son père, M. A. Sau-
thier fut durant cinquante ans président 
de Charrat, son mari fut président du 
Parti radical de Martigny. 

Les époux Haenni furent abonnés au 
« Confédéré » pendant plus de 60 ans. 

Mère de quatre enfants, elle comptait 
dans sa descendance cinq petits-enfants 
et cinq arrière-petits-enfants. Mme M. 
Haenni était une personne enjouée et 
d'une gaieté communicative. 

Malgré ses deuils et chagrins qui ne 
lui ont pas été épargnés, elle gardait 
une saine philosophie. Ne l'entendait-
on pas répéter ses maximes favorites : 
«A chaque jour suffit sa peine. A la 
grâce de Dieu ». 

D'ailleurs, il y a quelques semaines 
elle demandait au Conseil communal à 
la place du fauteuil, que cet argent fut 
consacré aux déshérités de la ville. Elle 
se réjouissait de son anniversaire, dans 
quelques jours, et avait répété pour 
fêter ses 90 ans, de jolies chansons. 
Malheureusement, le destin n'a pas at­
tendu. 

Le « Confédéré-FED » présente à sa 
famille et plus particulièrement à Mme 
Marguerite Crettex, son seul enfant à 
être resté en Valais, toute sa sympathie. 

ISERABLES 

Marcel Monnet: 
25 ans de fidélité 

M. Marcel Monnet, actuel président 
de la commune d'Isérables, fête ses 
25 ans de service à la Confédération 
comme buraliste postal. Déjà son grand-
père, M. Joseph Monnet, ancien prési­
dent de commune et député, avait choisi 
cette profession et était entré au ser­
vice de l'Administration en 1893. Puis, 
en 1923 ce fut le tour de son père qui 
actuellement compte 80 ans. Après 
deux générations et sur une bonne lan­
cée, M. Marcel Monnet fit ses armes 
dans la même profession. Aujourd'hui, 
il compte 25 ans d'activité, de fidèles 
et loyaux services à l'Administration 
et à sa commune depuis le 1er janvier 
1968. Le « Confédéré-FED » adresse ses 
sincères félicitations au jubilaire et lui 
souhaite un avenir plein de succès. 

MARTIGNY 

Une soirée passionnante 
Martigny aura le privilège d'entendre 

le professeur J.-C. Cerottini, chef de 
recherches à l'Institut suisse de recher­
ches expérimentales sur le cancer, ex­
poser les travaux entrepris par l'ISREC 
dans ce domaine en plein développe­
ment. 

Connu dans le monde entier par ses 
découvertes. l'Institut suisse, qui groupe 
plus de 100 chercheurs, a récemment 
inauguré ses nouveaux bâtiments dans 
la campagne vaudoise, à Epalinges, près 
de Lausanne. 

L'étude des cancers demande la mise 
au point de nouveaux moyens de dia­
gnostics, l'exploration des mécanismes 
par lesquels naissent les cellules can­
céreuses, l'étude des moyens chimiques 
et immunologiques qu'utilise l'organis­
me vivant pour maîtriser le développe­
ment des tissus malades. C'est ainsi que 
la recherche rejoint la prophylaxie des 
différents cancers, leur diagnostic pré­
coce et leur traitement adéquat pour le 
plus grand bien des malades. 

Tels seront quelques-uns des thèmes 
abordés par le professeur J.-C. Cerot­
tini lors de sa séance d'information au 
public, organisée par l'Université popu­
laire de Martigny et la Ligue valai-
sanne contre le cancer, mercredi 23 
mars, à 20 h. 30 dans la grande salle 
de l'Hôtel de Ville de Martigny. 

Venez nombreux à cette soirée, dont 
l'entrée est gratuite, et à laquelle vous 
êtes cordialement invités. 

Fed félicite.,. 
... MM. André Georges de La Sage et 
André Anzévui à Arolla, guides, poux-
leur fantastique exploit dans les Dou­
ves-Blanches. 

Ardon : Concert de l'Helvétia 
Le week-end dernier dans le cadre 

de son Ecole de musique, la fanfare 
Helvétia a organisé une sortie-neige sur 
les hauteurs enneigées d'Arolla, permet­
tant ainsi aux jeunes (7 à 15 ans) au 
nombre d'une vingtaine, de se divertir, 
et de se « changer un peu les idées ». 
' Ces deux journées se déroulèrent 
dans une atmosphère de camaraderie 
remarquable. 

Aucune des personnes présentes même 
parmi les plus jeunes ne se sentirent 
mal à l'aise. 

La bonne humeur et le beau temps 
était de la partie. Cette si grande réus­
site, qui mérite d'être soulignée, est due 
surtout au directeur de l'Helvétia, M. 
Raphy Crettaz, aux membres du comité 
de la fanfare, ainsi qu'à toutes les per­
sonnes : cuisinier, commerçants, etc., 
qui ont permis d'une manière ou d'une 
autre que cette magnifique entreprise 
se réalise. 

Vraiment cette fin de semaine res­
tera pour longtemps gravés dans la 
tête de ces futurs musiciens. 

Encore toutes mes félicitations à la 
fanfare Helvétia ! 

# * * 

C'est demain samedi 19 mars à la 
salle de la Coopérative que tous les 
amateurs de bonne musique se retrou­

veront pour écouter le traditionnel con­
cert de la fanfare Helvétia d'Ardon. 

Sous la baguette de M. Raphy Cret­
taz les fanfarons de l'Helvétia inter­
préteront dix morceaux de choix, allant 
du classique au plus moderne. 

En seconde partie, le bal animé par 
l'orchestre « The Jockers » achèvera la 
soirée à laquelle je suis sûr que vous 
aurez participé. 

A. Delaloye 

Décès 
de M. Henri-N. Courtine 

M. Henri-Narcisse Courtine est dé­
cédé subitement à Sion à l'âge de 65 ans. 
Concierge à l'Ecole des filles de Sion, 
M. Courtine était un honnête homme, 
appliqué, minutieux et omniprésent. Sa 
gentillesse et sa simplicité faisaient que 
tout le monde l'aimait bien. 

A sa famille et à ses proches, le 
« Confédéré-FED » adresse ses sincères 
condoléances. 

t 
La Municipalité de Sion 
La Direction des Ecoles 
Le Personnel enseignant 
et les élèves de l'école de la Planta 

ont le regret de faire part du décès de 

Monsieur Narcisse COURTINE 
concierge de l'école de la Planta 

Pour les obsèques, prière de se référer à l'avis de la famille. 
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UNION 

CGR/ÏMERCÎALE 

VALAISANNE 

t/COVA 

UCOVA 
Case postale 362 
Avenue du Midi 6 

1951 SION 
rfi (027) 22 83 45 
Chèques postaux 19-826 

Assurances 
collectives 
de la sécurité sociale 
des commerçants 
CACI 

Assistance technique 
et service d'urba­
nisme commercial 

Assurance-maladie 
Assurance-accidents 
Prévoyance professionnelle 
des commerçants 

Service de gestion 
des stocks 
sur ordinateur 

Cours de gestion pour commerçants 

Prochain cours 

La gestion moderne d'un commerce 
du lundi 28 mars au vendredi 1er avril inclusivement 

DISTILLERIE VALAISANNE - 3958 UVBIER 

Fabrique et commercialise 
des alcools et autres boissons 

de haute qualité 

Agence Publlval Slon 

Avis de tir 
Des tirs avec munitions auront lieu 

aux jours et heures suivants : 

Lundi 

Mard i 

J e u d i 

Lundi 

Mard i 

Mercredi 

Zone dangereuse : 

21.3.1977 

22.3.77 

24.3.1977 

28.3.1977 

29.3.1977 

30.3.1977 

S tand de g renades à ma in de Finges. 
Bois de Finges, s t and de g renades 
Sa lquenen 
Cen t r e de g rav i t é : 609950/127300 
Troupe : ER ar t 27 
A r m e s : HG 43 

Office de coordinat ion 
Dest ruc t ion des ra tés : 

Sion, 7.3.1977. 

11 VS, Ci (027) 
(027) 22 29 14. 

a 

22 

0830-1200 
1330-1530 
0830-1200 
1330-1530 
0830-1200 
1330-1530 
0830-1200 
1330-1530 
0830-1200 
1330-1530 
0830-1200 
1330-1530 

main W gravière de 

87 86 

Office de coordination 11 Valais 

MACHINES 
A LAVER LINGE 
ET VAISSELLE 
Marques suisses 
neuves, modèles 
1976, à l'ancien prix 
avec RABAIS jus-
au'à 

50% 
Facilités de paie­
ment. 
Location possible. 
Installation gratuite 
par nos monteurs. 
Garantie totale 
Réparations toutes 
marques 
Muraz 
(025) 4 64 50 
Martigny 
(026) 5 38 63 

Rue du Tunnel 3 
Lausanne 
Tél. (021) 23 52 28 
24 h. / 24 h. 

Maisons mobiles 

abbey 

Grand choix 
au prix les 

plus avantageux 
CARAVANES 

SCHAUB 
Villeneuve-Rennaz 

VD <ï> (021) 60 20 30 

m 

REÏ1E GRM1GE5 & Cie mnRTiGnv 
'6*1 D U S I M P L O N 

Peinturo au four — Installations ultra-mod«rnes — Vente et réparations de re­
morques en tous genres • Pneus do marques en stock - Equilibrage électronique 

R o u t e du S implon 

Occasions 
Vente et achat de 
tous meubles, 
même vieux, 
de toutes sortes. 

<fi (026) 2 55 69 

Martigny 
Appartement : (026) 
2 38 10. 

L L O I M ^ ^ ^ \ 

Conseils pour la fumure 
organique 
des cultures maraîchères 
OPTISOL ® No 1 avec ou sans bore 
N.P.K.Mg 4.6.12.1,5 (0,1 B) + 50'% MO 

Utilisation : 15 à 30 kg'are + 
1 à 4 kg/are de Nitrate d'am­

moniaque suivant les cultures 
ou 

OPTISOL ® No 2 (cultures maraîchères) 
N.P.K.Mg.B 7.3,5.7.1.0,1 + 6 0 % MO 

Utilisation : 12 à 25 kg/are + 
1 à 2 kg are de Nitrate d'am­

moniaque suivant les cultures 

Pour tous renseignements ultérieurs 
adressez-vous à 

ROLAND CHESEAUX BERNARD PACCOLAT 

1913 Saillon 
<P (026) 6 26 64 

® marque enregistrée 

Rue des Finettes 20 

1920 Mariigny 

/ (026) 2 53 81 

LONZASA,4002BâIe 
Service d'information agricole et horticole 

Téléphone 061 343850 

La Caisse d'Epargne du Valais 
agence de Martigny 

cherche pour date à convenir 

EMPLOYÉ DE BANQUE 
ayant déjà une certaine expérience 

Faire offre détaillée avec prétentions de salaire 

Dans staiïon touristique du Valais centra! 
à remettre 

excellente 

pour couple avec certificat et connaissances 
linguistiques. 
Faire offres écrites, de suite, jusqu'à fin mars 1977 
sous chiffre 312, case postale 295, 1920 Martigny. 

ENGRAIS ORGANIQUES 
PRODUITS ANTIPARASITAIRES 
SERVICE AGRONOMIQUE 

CHARRAT • 026/53639 

A vendre à MARTIGNY-BOURG 

immeubSe 
comprenant café-restaurant. 

Pour traiter : S.S.G.I. 
Place de la Gare 2 - 1950 SION 
<P (027) 22 85 77 

FED félicite... 
i 

... les écoliers sierreis André Clavien 
(champion suisse), Jean-Jacques Zuffe-
rey et Raffaëllc Gcnoud pour leur bril­
lante performance aux championnats 
suisses de cross. 

... M. Ulysse Rossier, originaire de Da-
v.il, pour ses 25 ans de fidèles et loyaux 
services à l'Administration des télé­
phones de Sierre. 

CENTRE DE COUTURE BERNINA 

R. WARIDEL - 1920 MARTIGNY 

Avenue de la Gare 36 

V (026) 2 29 20 

Le bel imprimé à l'Imprimerie Montfort, Martigny 

Confédéré-FED 
Editeur : Coopérative « Le Confé­
déré » Rédacteur responsable : 
Pascal Couchepin. 
Rédaction - Administration: rue du 
Grand-Verger 11 (1er étage) - 1920 
Martigny - Case postale 295 - CCP 
19-53 - <fj rédaction (026) 2 65 76 
ASSA, Martigny (026) 2 56 27. 
Publicité Annonces Suisses SA, pi. 
du Midi, 1950 Sion - 0 (027) 22 30 43 
et 11, rue du Grand-Verger, 1920 
Martigny, 0 (026) 2 56 27. 
Impression : Impr. Montfort Martigny 

ARDON 
Saiie de !a Coopérative 

Samedi 19 mars 1977 dès 20 h. 30 

Concert de la fanfare Helvétia 
Direction : Raphy Crettaz 

Après le concert 

GRAND BAL 
conduit par l'orchestre 
THE JOCKER'S 
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PROGRAMME 
Samedi 19 mars 
12.40 Te le - rev i s t a 
12.55 Un 'o ra per voi 
13.55 Avi ron : Oxfo rd -Cambr idge 
14.20 TV-Contac t s 

A bon e n t e n d e u r 
14.40 Les Compagnons de la Chanson 
15.00 Cyclisme : Milan - San Remo 
16.30 Flèche Noire : Sir Danie l 
16.55 Cap sur l 'Aven tu re 
17.55 D e u x m i n u t e s avec... 
18.00 Té lé journa l 
18.05 P résen ta t ion des p r o g r a m m e s 
18.10 L ' an t enne est à vous 
18.20 Rendez -vous 
19.00 Affaires pub l iques 
19.30 Dessins an imés 
19.40 Té lé journa l 
19.55 Loter ie suisse à n u m é r o s 
20.05 A vos le t t res 
20.30 Au t h é â t r e ce soir : Cha t en poche 
22.05 Tenn i s : Su i s se -F rance 
23.05 Té lé journa l 

Mardi 22 
17.45 Point de m i r e 
17.55 Té lé journa l 
18.00 T V - J e u n e s s e 
18.25 Courr ie r r o m a n d 
18.50 B a r b a p a p a 
18.55 L'Accusée 
19.15 Un jour , une h e u r e 
19.40 Té lé journa l 
20.00 Un jour , une h e u r e 
20.15 Chapeau melon et Bot tes de Cuir 
21.05 O u v e r t u r e s 
22.15 Al J a r r e a u 
22.35 Té ié journa l 

Mercredi 23 

Dimanche 20 
11.00 Té ié journa l 
11.05 Té l -hebdo 
11.30 Tab le ouve r t e 
12.45 Au-de l à de l 'horizon 
13.50 Horizons 
14.05 Lac Onta r io 
15.35 B r a h m s : Le Trio No 3 en ut m. 
16.10 C h a m p i o n n a t du m o n d e de cross 
16.55 Fê tes et cou tumes 
17.15 T V - J e u n e s s e 
17.40 Présence ca thol ique 
18.00 Té lé journa l 
18.05 Footbal l 
18.55 Dessins an imés 
19.00 Les ac tua l i tés spor t ives 
19.40 Té lé journa l 
19.55 Const i tu t ion j u r a s s i e n n e 
20.05 Une aussi longue absence 
21.35 En t re t i ens : A r m a n d Salacrou 
22.00 Tenn i s : S i i i sse-France 
23.00 Vespéra les 
23.10 Té ié journa l 

17.20 Point de mire 
17.30 Les 4 coins 
71.50 P résen ta t ion des p r o g r a m m e s 
17.55 Té ié journa l 
18.C0 T V - J e u n e s s e 
18.25 Demain : J u r a 
18.50 B a r b a p a p a 
18.55 L'Accusée 
19.15 Un jour , une h e u r e 
19.40 Té lé journa l 
2C.00 Vn jour , une heure 
20.15 Mosaïque : Nicole Croisille 
21.05 Face au spor t : L 'Enfer du Nord 
22.10 Concours Eurovis ion 1977 
22.35 Té lé journa l 

Jeudi 24 
10.25 Ski. Slalom géznt dames 
12.30 Ski. Slalom géant dames 
17.45 Point de m i r e 
17.55 Té lé journa l 
18.00 T V - J e u n e s s e 
18.25 Cour r i e r r o m a n d 
Î8.50 B a r b a p a p a 
18.55 Les Années d 'I l lusion 
19.15 Un jour , u n e h e u r e 
19.40 Té lé journa l 
20.00 Un jour , une h e u r e 
20.15 T e m p s p résen t : E t re Québécois 
21.15 Un juge , un Flic : Les Drogueur s 
22.10 Concours Eurovis ion 1977 
22.35 Té ié journa l 

Lundi 21 Vendredi 25 
17.20 
17.30 
17.50 
17.55 
18.00 
18.25 
18.50 
18.55 
19.15 
19.40 
20.00 
20.15 
21.15 
21.40 
22.10 
23.10 

Poin t de m i r e 
Les 4 coins 
P ré sen ta t ion des p r o g r a m m e s 
Té ié journa l 
TV-Jeunes se 
Les cow-boys 
B a r b a p a p a 
L'Accusée 
Un jour , u n e h e u r e 
Té lé journa l 
Un jour , une h e u r e 
O u v e r t u r e s 
Les comiques associés 
La voix au chap i t r e 
Tenn i s : Su i s se -F rance 
Té lé journa l 

12.C0 
13.00 
17.20 
17.30 
17.50 
17.55 
Ï8.00 
18.05 
13.50 
18.55 
19.15 
19.40 
20.00 
20.15 
21.45 
22.00 
23.35 

Ski . Slalom géant mess ieurs 
Ski. Slaïom (2e manche) 
Point de m i r e 
Les 4 coins 
P ré sen ta t ion des p r o g r a m m e s 
Té lé journa l 
I! faut savoir 
Agenda 
B a r b a p a p a 
Les Années d 'I l lusion 
Un jour , une h e u r e 
Té ié journa l 
Un jour , u n e h e u r e - ™ " ""*-" 
Spectacle d 'un soir 
La Valse, de Maur ice Ravel 
Plais i rs du c inéma : M. H a w a r d c n 
Té ié journa l 

-, -, *' 

SELECTIONS TV 
TEMPS PRÉSENT 

Ce soir : Etre Québécois 
Lorsque le 15 novembre dernier, le Parti 

Québécois remporte les élections législatives 
dans la << Belle Province », les premiers éton­
nés de ce succès sont les dirigeants et les 
militants de ce parti. En effet, rien ne les a 
préparés à cette victoire, même s'ils étaient 
certains d'arracher un nombre important de 
sièges à leurs adversaires libéraux et conser­
vateurs qui s'étaient succédé alternativement 
au pouvoir au cours des dernières législatures. 

Pour le monde occidental — et surtout pour 
les Etats-Unis — l'arrivée au gouvernement du 
Québec, la province la plus riche du Canada, 
d'un parti qui prône l'indépendance et l'auto­
nomie dans le cadre d'une fédération cana­
dienne, voir l'indépendance tout court, sou­
lève un sentiment d'inquiétude. Que se cache-
t-il donc derrière ce succès, qui sont ces 
Québécois qui ont osé défier leur puissant 
voisin, les Etats-Unis d'Amérique ? 

C'est ce qu'a essayé de découvrir une équi­
pe de << Temps présent » en allant à la ren­
contre de l'intelligentsia qui, pendant ces 20 
dernières années, a ouvert la voie aux idées 
nouvelles et participé à la mise en place des 
réformes de la << Révolution tranquille » qui, 
de 1960 à 1970, a vu l'écroulement du pouvoir 
temporel de l'Eglise catholique, la nationali­
sation de l'électricité, l'édification d'un régi­
me d'éducation ouvert à tous, la réalisation 
d'un système de sécurité sociale parmi les 
plus progressistes du monde occidental. 

Ce sont ces créateurs — poètes, romanciers, 
dramaturges, musiciens — qui ont fait prendre 
conscience aux Québécois qu'ils avaient un 
pays à prendre, une identité à retrouver. Bref, 
qui ont ouvert le chemin aux politiques char­
gés, aujourd'hui, de traduire « le rêve des 
poètes » en réalités tangibles. 

(Jeudi 24 mars à 20 h. 15.) 

Une aussi longue 
absence 

Un film interprété par Alida Valli, Georges 
Wilson, Jacques Harden et Charles Blavette. 

Pour son premier film, Henri Colpi, le réali­
sateur, a signé une œuvre sincère, curieuse, 
envoûtante, écrite directement pour le cinéma 
par Marguerite Duras — qui à l'époque venait 
de terminer également, pour Alain Resnais 
« Hiroshima mon Amour » — et Gérald Jarlot. 
Tous deux se sont inspirés d'un fait divers 
réel pour cette histoire nostalgique et tendre, 
faite toute de nuance. Les personnages s'ex­
priment peu, recréant ainsi le climat d'incer­
titude et de frustation inhérent au fi lm. 

Marguerite Duras aborde en effet sous un 
angle très personnel et original — comme à 
son habitude — un thème profondément hu­
main : le problème d'une femme qui croi! 
reconnaître en un clochard amnésique son 
mari déporté en Allemagne et considéré com­
me mort depuis quinze ans. 

Les principaux protagonistes sont incarnés 
par Georges Wilson, qui fait là une création 
de tout premier ordre et donne à son jeu une 
rare intensité. 

Quant à Alida Vali, elle s'est vieillie pour la 
circonstance et incarne son personnage avec 
une grande sensibilité. A noter que ce film a 
reçu tout à la fois le Prix Louis Delluc et la 
Palme d'Or à Cannes en 1951. 

SI VOUS AVEZ MANQUÉ LE DÉBUT 
C'est l'été. A Puteaux, dans la banlieue 

parisienne, Thérèse Langlois, la patronne du 
« Café de la Vieille Eglise » a son attention 
attirée par un clochard qui passe plusieurs 
fois devant son établissement et croît recon­
naître en lui son mari, Albert, disparu pendant 
la guerre après son arrestation par la Gestapo. 
Eile épie d'abord l'homme, puis l'invite à en­
trer... 

(Dimanche 20 mars à 20 h. 05.) 

Mosaïque : 
Nicolle Croisille 

Un public enthousiaste et des artistes de 
talent ont redonné un nouveau départ à 
« Mosaïque ». Ce soir, ils seront nombreux : 

Jennifer, tout à la fois cover-girl et chan­
teuse, séduit autant par son physique que par 
sa voix. Etre cover-girl ne consiste pas uni­
quement à attendre le clic-clac d'un appareil. 
C'est avoir plusieurs visages et surtout une 
présence. 

Si vous reconnaissez dans « Sweet People » 
des visages déjà connus et faisant partie du 
groupe Alain Morisod, cette ressemblance ne 
serait pas fortuite ! Pour un premier enregis­
trement vocal, Alain Morisod a choisi une 
ancienne mélodie « Rose-Mary », qui est ac­
tuellement un très grand succès outre-Manche. 

Si le nom de Raphaël Fays n'est pratique­
ment pas connu, son talent ne restera pas 
longtemps dans l'ombre. Il est toutefois extrê­
mement difficile d'expliquer la virtuosité et la 
technique de ce jeune guitariste de seize ans, 
devant lequel on ne peut qu'être admiratif. 

Catherine Lara sera une autre invitée de 
talent. Les chansons de son dernier disque 
représentent certainement un pas vers un 
style touchant un plus large public. 

Ron Cundiff a signé la chorégraphie de la 
séquence de ballet dansé par l'Ensemble cho­
régraphique de la Suisse romande. 

Cette •< Mosaïque d'artistes » sera présentée 
par Joël Favreau, un auteur-compositeur appré­
cié de Georges Brassens, puisque pendant 
plusieurs années il a été son guitariste. 

Et puis, il y a la vedette de cette émission. 
On pourrait se borner à dire : il y a Croisille ! 
En effet, lorsqu'ils parlent d'elle, ses amis les 
plus proches oublient son prénom. Ils disent 
Croisille, comme on dit Bardot, en y mettant 
le point d'exclamation invisible qui ponctue 
les personnages un peu plus grand que leur 
peau. Au-delà de l'amitié et de la renommée 
ce point d'exclamation est l'hommage incons­
cient, mais solide, offert par ses copains à 
une femme qui manie un métier de fer dans un 
sourire de velours, avec une voix qu'on écoute 
toujours avec la même émotion. 

(Mercredi 23 mars à 21 h. 05.) 

FACE AU SPORT 
Cyclisme : Paris-Roubaix 

L'ENFER DU NORD 

Une maison de production danoise a eu la 
chance d'effectuer, comme l'on dit en jargon 
cinématographique, un reportage à gros bud­
get. Un million cent mille franc pour accom­
plir un film sur la célèbre classique cycliste 
Paris-Roubais. 

De quoi faire rêver tout producteur de télé­
vision. Tout en respectant la chronologie de 
la course, sans chercher des artifices faciles 
et finalement injustifiés, les réalisateurs de ce 
long métrage ont sans doute réussi à faire 
ressortir le côté à la' fois anachronique e! 
cruel de l'enfer du Nord. 

Au cours des soixante minutes de projec­
tion, tant Maertens, Merckx, que les inconnus 
Boulas et Delcroix vont apparaître tels des 
Martiens. Leur solitude, leurs efforts volonta­
ristes, leur naïveté et leur bravoure peuvent 
émouvoir et apeurer. Jamais une course cy­
cliste n'a semblé autant gigantesque, dérisoire 
et folle. 

Les pavés, la poussière, le hasard, mais 
aussi les qualités naturelles et la forme du 
jour face à ce besoin pantagruélique de vic­
toires. Un condensé des besoins dictés par 
notre société, joué par des acteurs « new-
look », dans un décor moyen-âgeux. 

(Mercredi 23 mars à 20 h. 15.) 

PROTEGEZ 
VOS DOCUMENTS 
CONTRE LE FEU 

Tout chef d 'entrepr ise sait 
que les documents impor­
tants sont à conserver un i ­
quement dans des armoires 
résistant au feu. 
Avez-vous songé aux consé­
quences de la destruct ion par 
le feu de votre comptabi l i té ? 
Informez-vous sans frais au­
près de... 

Tél. (026) 2 27 06 

SEMAINES MUSICALES DES CUIVRES - ISERABLES 

Cours intensifs pour jeunes musiciens de 
fanfares et d'harmonies, cuivres et saxophones 
Fondateur : René Voui l lamoz . 
du 1er au 9 jui l let 1977 

Etude systématique de l ' instrument, théor ie musicale, concer ts d 'ensemble, 
quatuors, cours de sol istes, cours de Big-Band. 

Professeurs réputés anglais et suisses. 

Inscr ipt ions : (nombre l imité) — jusqu'au 9 avril 1977 — Semaines Musicales, 

1914 Isérables. 

Révolution 
dans la construction automobile? 

A quel moment, une voiture a-t-elje fait ses 
preuves? Certainement pas après un ou deux ans' 
d'essais, mais après de longues années de dur 
engagement et de constantes améliorations tech­
niques. Ce n'est qu'après seulement qu'elle est 
suffisamment valable pour nous. Cest princi­
pale raison pour laquelle il nous est possible de : 

construire des voitures sûres, durables et de plus 
équipées à la perfection. Dans la Volvo 244, 
tout cela est courant depuis des années. Donc 
sécurité et résistance. Vous pouvez avoir ' 
confiance. Avec sécurité! '" 
Volvo 244 L, 1986 cm3, 90 CH-DIN; Volvo 244 DL, 2127 cm3. 
100 CH-DIN; Volvo 244 GL, 123 CH-DIN. Volvo breàk 245 L et DL, 
100 CH-DIN, 2,1 litres. 

La voiture pour la Suisse! 
Parcours d'essai chez 

1950 SION : Garage de l'Aviation SA, Vultagio Frères 
0 (027) 22 39 24 - (027) 22 97 40 
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PAUL GRANDCHAMP, MARTIGNY - Tél. (026) 2 27 87 

Zone industrielle - En face du port franc 

Bâches - SeiSerie civile 
pour tous véhicules 

Confection de stores ** 

vignoble 
cultures maraîchères 
arboriculture 
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C0FUNA 
Fumure organique / MAT. ORG. 50 n/o 
— sans tourbe — N-P-K : 1-1-

© premier générateur d'humus 
® remplace avantageusement le fumier 
% entretient la fertilité 

Vente : par les commerces et coop. spécialisés 
Agent importateur : LES FILS DE G. GAILLARD — 1907 SAXON 

M A R T I G N Y - Ancienne halle de gymnastique - Samedi 19 mars (St-Joseph) 
dès 20 h. 30 

Le Vélo-Club « Excelsior » 

de Martigny et environs 
vous convie à son 

doté de lots géants 

Aperçu de nos magnifiques lots 

1 semaine à Majorque 

1 semaine à Rimini, etc. 

Abonnement très avantageux 

1 carte: 25.— 
2 cartes : 40.— valables par la même 
personne. 4 cartons par série. Tirage 
des abonnements. Changements ré­
servés. 

MMUiMiumi iwnn—iwim mm • iBnamHgft&feL'agtëgsgsggg 
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LE CROSS DES JEUNES A MARTIGNY 

Sympathique réalité 
La Fédération valaisanne d'athlétisme 

a mis sur pied une tournée cantonale 
de cross réservée aux jeunes de moins 
de 16 ans. Cette tournée se devait de 
faire halte à Martigny et elle l'a fait 
en ce samedi 12 mars dernier. 

Très bien organisée par le Centre 
athlétique Bas-Valais Martigny, cette 
quatrière manche a prouvé que la jeu­
nesse valaisanne en général et la jeu­
nesse de Martigny, en particulier, ne 
craignait pas l'effort, ni le mauvais 
temps. 

Ce sont quelque trois cents écoliers 
et écolières qui s'étaient donnés rendez-
vous près du nouveau centre sportif afin 
de récolter quelques lauriers. 

BAGNES 

Le ski-club a 50 ans 
Cinquante ans, pour une telle société 

cela représente des innombrables heu­
res de travail, de dévouement, de dis­
ponibilité. Bagnes peut s'enorgueillir de 
fêter ce printemps son cinquantenaire 
d'existence. Et puis le travail en com­
mun a rapporté ses fruits puisqu'il a 
pu dignement fêté en 1972 l'exploit de 
Roland Collombin à Sapporo. Pour bien 
fêter cet anniversaire, le président Pier­
rot Fellay a voulu organisé une compé­
tition dont voici le programme : 

(sous réserve de modifications) 

Samedi 19 mars 
Slalom spécial 
7.30 Ouverture du bureau des courses 
7-30-8.30 Distribution des dossards 

pour le slalom spécial au bureau 
des courses. 

8.30-9.15 Reconnaissance du parcours 
9.30 Slalom spécial, 2 manches, piste 

La Côt-Bruson 
Fond 
12-00-13.00 Distribution des dossards 

pour le fond au bureau des cour­
ses 

13.30 Fond 14 km et 7 km 
17.00 Résultats des courses du jour 
17.30 Réunion du comité d'organisation 

Dim.ajjehe 20 mars 
Slalom géant 
7.30 Ouverture du bureau des courses 
7.30-8.30 Distribution des dossards 

pour le slalom géant au bureau 
des courses 

8.30-9.30 Reconnaissance du parcours 
10.00 Slalom géant, piste La Côt-Moay-

Bruson 
Relais 
12.00-13.00 Distribution des dossards 

pour la course de relais au bureau 
des courses 

13.30 Course de relais 
17.00 Résultats des courses du joui-

Clôture des concours 

L'échelle des valeurs a été respectée et 
les favoris ont augmenté leur avance 
dans le classement général. Les nom­
breux parents présents se sont félicités 
d'avoir inscrit leurs enfants à cette com­
pétition et certains même, vivaient très 
intensément la course de leur petit. 

Les enfants de Martigny n'avaient pas 
boudé ce cross et 80 d'entre eux ont 
terminé l'épreuve, certains très éprou­
vés, d'autres moins, mais tous avec la 
satisfaction d'avoir vaincu ce terrain 
lourd et difficile. 

La palme des coureurs locaux revient 
incontestablement à Thierry Jacquérioz, 
qui après une blessure longue et pénible, 
a fait une rentrée victorieuse. 

Le Centre Athlétique Bas-Valais Mar­
tigny tient spécialement à remercier la 
direction des écoles de Martigny, de mê­
me que tout le corps enseignant pour 
l'appui qu'il ont apporté lors de cette 
manifestation, pour celui qu'ils porte­
ront lors d'autres compétitions, car sans 
eux, la jeunesse ne peut qu'être lamen­
tablement informée et le sport athlétique 
en souffrirait énormément. La société 
organisatrice remercie également les 
Services industriels et techniques de 
Martigny qui, sous l'experte direction de 
Charly Délez, ont contribué au bon dé­
roulement de ce cross. 

Jean-Pierre Terrettaz 

Triomphante Lise-Marie 
On la connaît par son sourire et sur­

tout par ses talents inégalés de skieuse. 
Cette année restera dans toutes les mé­
moires puisque pour la première fois 
une Suissesse remporte la Coupe du 
monde de ski alpin. Un accueil triom­
phal lui a été réservé à l'aéroport de 
Kloten et très bientôt Les Diablerets 
seront en liesse pour fêter et récom­
penser la talentueuse enfant du pays. 

Jeunesse et sport 
Formation des moniteurs Jeunesse et 

Sport 1977 : « Football ». 
Date du cours : (ce cours a lieu en 

deux parties) Ire partie : du 19.5. au 
21.5.77. 2e par t ie : du 17.6-. au 19.6.77. 

Délai d'inscription : 25 mars 1977. 
Sont admis à ce cours : jeunes gens 

âgés de 18 ans et plus de nationalité 
suisse ou, pour les étrangers en posses­
sion d'un permis d'établissement. Les 
candidats entraîneurs doivent posséder 
une bonne technique de base et une 
bonne condition physique. Seuls ceux 
qui ont la ferme intention de déployer 
une activité d'entraîneur sont acceptés 
aux cours de formation. La recomman­
dation du club est indispensable. 

Les formulaires d'inscription sont à 
demander au Service cantonal Jeunesse 
et Sport, rue des Remparts 8, 1950 Sion, 
tél. (027) 23 11 05. 

Le championnat de 2e et 3e ligues 
reprend ses droits dimanche, lende­
main de la Saint-Joseph. Le Valais 
aura retrouvé son calme après la pous­
sée de fièvre électorale et chacun 
pourra reprendre le chemin des sta­
des, ce qui crée un dérivatif sain, 
d'autant plus que dans nos campa­
gnes les travaux reprennent et que 
l'on a besoin de se détendre. 

Que va nous réserver cette dernière 
partie du championnat où les dix équi­
pes concernées vont se lancer à l'as­
saut de la véritable citadelle que cons­
tituent Leytron, leader, et Viège se­
cond, qui ont distancé tous leurs ri­
vaux et comptent déjà maintenant une 
confortable avance ? D'autant plus 
que la révolution gronde dans cette 
citadelle, puisque Leytron se rend à 
Viège dimanche., L'enjeu de la pre­
mière place présidant à cette ren­
contre. Une victoire de Leytron et les 
hommes de Pellaud seraient intoucha­
bles ; une victoire de Viège permet­
trait à Peter Trogger et sa troupe de 
prendre le commandement, alors 

qu'un match nul laisserait chacun sur 
ses positions. 

Mais revenons sur le terrain de Fully, 
qui fait l'objet de notre présentation, 
où le club local accueille Salquenen. 
Chacun s'est préparé avec conscience, 
pour tenter de revenir sur les deux 
premiers. Fully, auteur d'exploits com­
me de terribles contre-performances 
l'année dernière, doit tout mettre en 
œuvre pour remporter son premier suc­
cès de 1977. 

Mais on se pose des questions, car 
l'adversaire est coriace ; il a terminé 
en beauté l'année 1976, remportant plu­
sieurs succès cqnsécutifs. Les hommes 
de Naselli entendent poursuivre sur leur 
lancée, malgré l'arrêt occasionné par la 
pause hivernale. 

Fully est donc averti et les respon­
sables Cotture (entraîneur) et Mottiez 
doivent aligner la meilleure formation 
en basant leur jeu sur l'attaque, grâce 
à des hommes rapides. 

Naselli en veut 

donné satisfaction lors des matches de 
préparation. Il alignera la meilleure for­
mation pour dimanche car il entend 
effectuer une remontée spectaculaire, 
comme elle fut amorcée en novembre. 
Il ne craint pas d'inquiéter même les 
premiers car grâce à une bonne tech­
nique de jeu, ses joueurs s'engagent 
physiquement. 

Fully est donc averti des intentions 
de son adversaire, car pour les poursui­
vants de Leytron et Viège, le moindre 
point perdu signifie la fin de toute 
espérance. 

Nous avons bénéficié d'un temps clé­
ment jusqu'à présent et nous souhai­
tons que pour nos footballeurs, ces 
excellentes conditions atmosphériques, 
peu coutumières en cette saison, se 
maintiennent afin que toutes les ren­
contres puissent se dérouler dans d'ex­
cellentes conditions et que des résultats 
ne soient pas faussés par le mauvais 
état des terrains. Ce qui arrive très 
souvent lors de la reprise du cham­
pionnat. 

Georges Borgeaud 

L'entraîneur de Salquenen n'est pas 
emprunté car tous ses protégés ont 

CAFÉ - RESTAURANT DE LA POSTE 
Edmond Boson-Luisier - FULLY - Tél. (026) 5 3615 

Comptabilité 
Impôts 

CC (026) 5 42 49 

Dorsaz Fernand 
FULLY 

Caisse Raiffeisen 
de Fully 

0 (026) 5 42 03 
Se recommande 
à la population 

NOUVEAUTES 
POUR PAPA ET FISTON 

Mesure rapide 
pour les tailles difficiles 

1926 FULLY Cfl (026) 5 38 68 

BAR DU STADE 

Rendez-vous des 

Augustin Arlettaz 

I i\ 8 

sportifs 

- Fully 

GERARD CARRON - FULLY 

Garage OPEL 

Ventes - Echanges - Entretien 

C H E Z 
Y V O N N E 

CHAUSSURES 
FULLY Cfi (026) 5 32 44 - 5 33 26 

• n'- "' 

ATELIER MECANIQUE 
MAX RODUIT FULLY 

CC (026) 5 32 64 
Représentant : Pressoirs VASLIN 

Pulvérisateurs BIRCHMEIER 

HERVE BENDER 
Fiduciaire Agence Immobilière patentée 

1926 FULLY 

<P (026) 5 38 87 

Beaux choix de cadeaux utiles : sou­
venirs, vaisselles, argenterie, lustrerie 
et divers. 

Magasin d'électricité 
FAM. FRANCIS BENDER-BOSON 
Fully - Téléphone (026) 5 36 28 

Electricité - Radio - TV Hitachi - Philipps 

S A R R A S I N & P E L L O U C H O U D 

Maîtrises Q fédérales - Installation téléphone 
Chauffage électrique. TV couleurs dès 1298.— 
Service réparation - Machine à laver s 

<fi bu r. (026) 5 31 53 
<//} privé 
V. Sarrasin 
(026) 2 27 09 
R. Pellouchoud 
(026) 5 31 53 

BAR-TEA-ROOM « LES MOULINS » 
Boulangerie-Pâtisserie 

L. RARD - 1926 FULLY 
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( L'ÉVÉNEMENT SPORTIF DE LA SEMA 
1 Le cas Gilbert 
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En général, lorsqu'on parle des 
entraîneurs de football, c'est tou­
jours ou en tout cas souvent la 
même litanie : il insiste trop sur 
l'aspect physique, en oubliant la 
part de créativité du joueur, il 
prône la violence ou il est trop 
braqué sur les tendances défensi­
ves. 

Mais il y a dans notre pays, outre 
évidemment Roger Vonlanthen dont 
on se réjouit déjà de voir son in­
fluence bénéfique sur l'équipe na­
tionale, un homme qui est en train 
de bouleverser ces données : Gilbert 
Gress à Neuchâtel-Xamax. Après 
des années de professionnalisme en 
France et en Allemagne, il s'est dé­
cidé à faire ses premières armes 
comme entraîneur chez nous. Certes, 
on sait plus ou moins qu'il aimerait 
retourner à la fin de la saison dans 
sa ville natale, Strasbourg, d'autant 
plus que le club est actuellement 
bien placé pour remonter en Ire di­
vision, mais ce qui importe c'est le 
présent. Les Neuchâtelois sont demi-
finalistes de la Coupe de la Ligue 
et en position très favorable pour 
accéder à ce fameux peloton des 
six. Mais ce que l'on remarque 
moins, c'est que cette formation vient 

d'aligner 13 points en sept matches, 
en ayant affronté notamment des 
adversaires comme Servette et Zu­
rich. 

C'est par ce biais de l'actualité, 
que l'on peut se pencher sur le cas 
de Gress. A ses débuts, il a été fort 
critiqué : on lui reprochait son man­
que d'expérience dans ce domaine et 
sa présence sur le terrain. Joueur 
réfléchi, avec son petit air de pro­
fesseur avec son calme et ses lu­
nettes, il préconise un jeu, ou l'éla­
boration des actions avec des passes 
latérales prime sur la force de péné­
tration et la précipitation. Discuté, il 
est arrivé tout de même à faire 
triompher ses principes. 

N'a-t-il pas déclaré dimanche soir 
à la télévision : Il vaut mieux mou­
rir avec ses idées qu'avec celles des 
autres ? On le voit, Gress est un con­
vaincu, qui sait ce qu'il se veut. 
Grâce à l'apport de deux véritables 
ailiers (ce qui est un des défauts 
majeurs du FC Sion par exemple, 
l'autre étant des préoccupations dé­
fensives excessives) Bonny et Elsig 
— le Valaisan qui retrouve une se­
conde jeunesse — il peut développer 
un football spectaculaire. 

Il convient de rendre hommage à 
cette équipe, dont l'excellent second 
tour peut s'expliquer par un autre 

| 
phénomène. Les dirigeants, pas per- ^ 
suadés du tout que l'âge de leur ^ 
entraîneur (36 ans) et sa façon de 
jouer indiquaient le bon chemin à 
suivre, ont cherché un renfort étran­
ger. On se rappelle qu'ils avaient de 
sérieux espoirs de compter sur les 
services de l'international polonais 
Deyna. Mais faire sortir un élément 
aussi réputé de son pays a posé des 
problèmes insolubles. C'est ensuite, 
en fin d'année, qu'on a annoncé la 
venue de Katic, qui ne se plait abso­
lument pas, comme sa femme d'ail­
leurs, à Burgos. Transfert signé, 
communiqué officiel. L'acquisition 
du Yougoslave, qui sera en fait la 
saison prochaine à Neuchâtel, débou­
chait immédiatement sur le retrait de 
Gress, puisque le règlement autorise 
un seul étranger. C'est alors que les 
joueurs ont réagi, qu'ils ont soutenu 
leur mentor, qu'ils^lui ont manifesté 
leur confiance. Résultat : Katic n'est 
pas là, l'équipe brille et Gress adresse 
toujours ses passes lumineuses sur le 
terrain. Et bizarrement, on ne dit 
plus mot de jeu étriqué, de manque 
de condition physique... Gilbert Gress o 
doit bien sourire. Il a attendu mais ^ 
il a mis ses détracteurs de son côté, fe 
Une victoire de plus. Pas mal pour & 
un entraîneur « débutant »... ^ 

Thierry Vincent S 
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Concours interne 
du ski-club Martigny 

Le traditionnel concours interne du 
Ski-Club Martigny s'est déroulé diman­
che 13 mars sur les pentes du col de 
la Forclaz. En voici les principaux ré­
sultats : 
OJ filles 
1. Copt Manuella 1"47"76 
2. Kuonen Dominique l'48"55 
3. Guex Alice 1"52"49 
OJ garçons 
1. Theux Pascal l'43"53 
2. Copt René-Pierre l'45"45 
3. Franc Joël l'46"ll 
Juniors 
1. Besson Olivier l'36"80 
2. Triverio Didier 1"39"22 
3. Gay Stéphane l'39"89 
Dames I 
1. Tornay Marylise l'44"78 
2. Ville Carine l'50"72 
3. Bori Josette l'52"52 
Dames II 
1. Moret Mady 1"58"55 
2. Gay-des-Combes S. l'59"93 
3. Jacquérioz Julie 2'02"77 
Seniors I 
1. Karlen Freddy l'32"04 

(meilleur temps de la journée) 
2. Blanchet Jean-Luc 1*35"12 
3. Bori Raymond l'38"80 
Seniors II 
1. Copt René l'38"06 
2. Jacquérioz Alexis l'42"90 
Seniors III 
3. Zuchuat Yvon l'48"65 
1. Theux Roger l'42"37 
2. Kuonen Franz l'43"54 
3. Dubulluit Gaston l'50"59 
Vétérans 
1. Délez Paul l'48"80 
2. Chappot Louis l'54"65 
3. Gremaud André 2'14"48 

Horlogerie G. Maret 
1926 FULLY 

<fi (026) 5 44 04 - 05 

Entrée en apprentissage 
durant l'année 1977 

Les difficultés de placement en ap­
prentissage ont pu être surmontées, en 
1976, grâce aux mesures prises et à la 
bonne volonté de chacun. 

La situation économique ne s'étant 
pour le moment pas améliorée, nous 
demandons aux employeurs de faire 
tout ce qui est en leur pouvoir pour 
offrir aux intéressés les postes d'ap­
prentissage nécessaires à leur formation. 

Nous sommes conscients du fait que 
cela exigera parfois de gros efforts de 
leur part. Nous sommes toutefois per­
suadés qu'il vaut la peine de consentir 
à quelques sacrifices tant pour aider 
notre jeunesse que pour assurer la 
relève. 

Il serait souhaitable que les démarches 
en vue de l'entrée en apprentissage 
soient entreprises incessamment. 

Nous rappelons que les responsables 
du choix d'une profession et du place­
ment sont les parents et les candidats 
eux-mêmes. Cependant, en cas de diffi­
cultés, ils peuvent recourir, s'ils le dési­
rent, à l'assistance des conseillers 
d'orientation qui assurent une perma­
nence dans les divers centres scolaires 
ou à celles des Offices d'orientation sco­
laire et professionnelle de Sion, pour le 
Valais romand, et de Brigue, pour le 
Haut-Valais. 

Service cantonal de la 
formation professionnelle 

buvez plutôt C Y N A R quel goût incomparable! 
* Bitter-Apéritif M V » / J t rn MM» 



FED G CONFÉDÉRÉ-FED — VENDREDI 18 MARS 1977 

EN MARGE D'UN ANNIVERSAIRE 

Les Valdotains revendiquent leurs droits 
Le peuple valdotain a commémoré, 

comme il se doit, le 31e anniversaire 
de son autonomie régionale. Le Statut 
spécial d'autonomie lui fut octroyé, en 
1946, par le Parlement de la première 
Constitution de la République italienne. 

Le président de la vallée vient de 
souligner l'importance de cet événement 
en adressant un appel à la population 
valdotaine pour continuer la lutte afin 
d'atteindre des « objectifs nouveaux et 
toujours plus élevés ». 

Un avenir compromis 

Sur le plan culturel, la langue fran­

çaise se meurt. Les autorités régionales 
et communales du val d'Aoste- s'expri­
ment presque exclusivement en italien 
dans les séances publiques. Les procès-
verbaux sont rédigés uniquement en 
italien. Les fonctionnaires de l'adminis­
tration se communiquent le plus sou­
vent en italien. L'avenir de l'autonomie 
est ainsi gravement atteint. 

Deux stations italiennes de radio et 
de télévision « libres » sont actuelle­
ment en service au val d'Aoste, grâce 
aux initiatives d'hommes politiques peu 
soucieux de sauvegarder la langue fran­
çaise. Des programmes assez médiocres 
sont préparés par des fonctionnaires de 
partis politiques italiens ne s'inspirant 

nullement des traditions ancestrales du 
pays. 

Les organismes soi-disant culturels de 
la région se désintéressent de la chose 
ne disposant d'aucune subventions offi­
cielle ou privées. 

Le comité des traditions valdotaines, 
les centres culturels régionaux, etc., 
sont impuissants en la matière. 

Ainsi mutilée, humiliée, l'autonome de 
la vallée d'Aoste perd sa physionomie 
propre et son élan d'antan. 

Succès matériel 
du percement du Mt-Blanc 

Près de dix millions de voitures ont 
déjà traversé le tunnel routier sous le 
Mont-Blanc ! 

Percé en 1965, ce « trou » a rapporté 
la coquette somme de 40 milliards de 
lires à la Société d'exploitation franco-

italienne. La presque totalité du capital 
investi a été remboursé. 

Le moment paraît venu de limer les 
tarifs de passage. Lors de sa dernière 
assemblée générale, à Courmayeur, 
l'UDV (mouvement régionaliste : union 
démocratique valdotaine) a décidé de 
lancer une campagne de presse favo­
risant la réduction des tarifs actuelle­
ment en vigueur. Il s'agit bien sûr de 
procéder par étapes. Les premiers bé­
néficiaires pourraient être les habitants 
des zones frontalières : départements de 
la Savoie, Haute-Savoie, Ain, la Répu­
blique et Canton de Genève, la Région 
autonome de la vallée d'Aoste et les 
travailleurs émigrés de la Communauté 
européenne justifiant leurs attaches aux 
pays d'origine. 
Le président du Sénat de la Républi­
que italienne, M. Amintore Fanfani a 
été sollicité, lors de son passage à Ge­
nève, pour intervenir auprès des ins­

tances compétentes en vue d'accélérer 
le processus de réduction des tarifs en 
vigueur. 

C. Brédy 

MARTIGNY-CROIX 

Concert 
de Saint-Joseph 

A l'occasion de la Fête patro­
nale, la fanfare de La Combe don­
nera un concert, à 10 h. 30, à la 
sortie des offices, devant l'église 
Saint-Joseph, à Martigny-Croix. 

Nous espérons que toute la po­
pulation sera présente pour en­
courager nos jeunes et fidèles 
musiciens qui font tout leur pos­
sible pour agrémenter, par des 
airs entraînants, la vie de nos 
habitants. 

he GfeeiRÎR des Goapiwefcs 
CAFE-RESTAURANT CENTRAL 
Mayens-de-Riddes - <Q (027) 86 20 56 

Restauration à la carte 
Spécialités valaisannes 
Repas de noces-sociétés 
Carnotzet - Grande terrasse 
Chambres - Cuisine soignée 

Fam. A. VALLOTON-REVAZ 

Pour bien mançer : 
Rendez-vous à Sion 
Pour manger une spécialité : 
rendez-vous à l'Môtel de la Gare 

RÔTISSERIE 
DE L'HÔTEL DE LA GARE 

SION - <0 (027) 23 28 21 

GRILL- R O O M 

A V E N U E D E L A G A R E SB • 1 9 5 D S I O N 
• T E U . o a 7 / a a 7 g 7 7 

CAFÉ-RESTAURANT VALAISIA 
CC (027) 86 25 44 - 1908 RIDDES 
Menu du jour - Assiette valaisanne 
Fondue - Tranche au fromage 
Spécialités : sur commande 
Salle pour sociétés et banquets 
Famille J.-C. Roy-Dupont 
Relais routier - Grand parc pour 
camions - Fermé le dimanche 

HOTEL-RESTAURANT CateffHe 
Fam. M. Lehner-Corthay 
VERBIER VS - Tél. (026) 7 11 05 - 7 23 57 

L'Hôtel-Restaurant Catogne — avec son 
panorama magnifique — ses spécialités 
valaisannes — son parc privé — sa ter­
rasse ensoleillée, vous souhaite la bien­
venue. 

Devise : » Bien accueillir et bien servir > 

AUBERGE-RESTAURANT 

pux ffimx palais 
OVRONNAZ 

CC (027) 86 21 63 

Pour votre plaisir et votre 
délente, nous vous offrons : 
B un service attent ionné 
• une carte soignée 
• gr i l lade au feu de bois 

• raclette et spécial i tés 
valaisannes 

Possibi l i tés de banquets 
pour groupes, sociétés et 
mariages 
Propriétaires : 
H. HOSTETTLER - LAMBIEL 

ISÉRABLES 

Hôtel-Restaurant du Mont-Gelé 
Spécialités du pays 
Restaurant - Terrasse 
Salle pour sociétés 

Téléphone (027) 86 26 I -FAMILLE A. VOUILLAMOZ 

Hôtel-restaurant du Catogne 
POUR L'ESTOMAC DES SPORTIFS 

>«*- • f * / ^ * ' S . , ; ' ! 

Après vous être adonnés aux joies du ski sur les pistes 
des Ruinettes, des Attelas ou de Savoleyres, vous aurez 
mérité un bon repas copieux. En effet, si vous ne voulez 
pas tituber trop longtemps, tenaillés par la « fringale », 
il vous faut bien manger. Certes, les gros plats de ban­
quets ne vous attireront pas beaucoup ; vous êtes pressés. 
Ce qu'il vous conviendrait le .•mieux serait un repas simple 
riche en calories, bien seïvï^jlçur tous les p'alais. 

Rendez-vous seul, ou avec votre petite amie, ou encore 
en groupes au Restaurant du Catogne à Verbier, chez 
M. et Mme Lehner-Corthay. Une partie de votre fatigue 
s 'évanouira déjà à la dégustation du Muscadet « Martin 
Pêcheur » à moins que vous ne préfériez la Petite Arvine 
du Bisse. Laissez ces nectars couler lentement sur vos 
langues : c'est un véritable délice. Vous avez très faim ? 
Patientez une petite minute ; ça arrive ; il y a du monde. 
Et puis l 'attente aiguise encore davantage l'appétit. 
Qu'avez-vous choisi ? Le steak de porc forestier ou la 
Charbonnade parfumée ? Peut-être, pour les plus gour­
mands d'entre vous, le cocktail de crevettes sera Je 
bienvenu. 

Si vous être t rop pressés, si vous n'avez que cinq minutes 
et que vous voulez déjà repartir sur les pistes, on vous 
servira rapidement l 'assiette skieur du jour, à très bas prix 
et très bien tassée. Que vous faut-il de plus pour reprendre 
vos forces ? 

Au soir si vous n'en pouvez plus, M. et Mme Lehner 
se feront un plaisir de vous héberger dans leur hôtel. Vos 
jambes se défatigueront dans les bons lits moelleux et 
vous pourrez rêver et rêver encore et toujours de ski. 
L'air pur et frais qui rentrera par votre fenêtre vous aura 
vite « chlorophormé ». C'est ça la santé. Alors rendez-vous 
au Restaurant du Catogne à Verbier, pour le prochain 
week-end. 

Une proposition du chef : FLAN AUX POMMES 

Pâte brisée ou demi-feuilletée ; pommes ; 3 œufs ; deux 
cuillères à soupe de crème ; 125 g de sucre ; 1 pincée de 
sel ; beurre ; canelle. 
Garnir de pâte une plaque à gâteau à rebord assez haut. 
Peler les pommes, les couper en tranches rondes (comme 
pour les beignets). Les arranger en couronnes en les 
appuyant les unes sur les autres de manière à former 
une rosace. 
Battre les œufs avec la crème, le sel et le sucre. Ajouter 
une bonne noix de beurre fondu et un peu de canelle. 
Arroser les pommes de cette crème et faire cuire à four 
doux environ 45 minutes. Servir, saupoudrer de sucre. 

Café-Restaurant Cercle Démocratique 

Menu du jour - Spécialités sur commande 
Grande salle pour sociétés, banquets et 
noces 
Jeux de quilles Fédérés 
Boulangerie-Pâtisserie 
1926 Fully VS - Tél. (026) 5 32 58 

M. ROY-GAUDIN 

HOTEL-RESTAURANT 
DANCING 
STALDBACH 
A l 'entrée de la vallée 
de Saas 
à 1 km. de Viège 
Au restaurant, les meil leures spécial i tés vous attendent. Au carnotzet : 
spécial i tés de charbonnade, raclette, fondue, assiette valaisanne. 
Camping, p isc ine, grand parc i l l imi té, jardin zoo log ique - Grande salle 
pour banquets, sociétés et noces. 
Se recommande : Fam. G. Rôôsli-lmboden, (028) 6 28 55. 

Hôtellerie 4e (jenèHe 
'; CC (026) 2 31 41 - MARTIGNY 

A. Luyet-Chervaz (chef de cuisine) 

Nos spécialités : gratin de langouste et fruits de mer ; 
cuisses de grenouilles ; côte de Charolais « florentine ». 

Jambon 
séché du Valais 

Ffeury 
1967 Bramois/VS 

T é l é p h o n e 

(027) 31 13 28 

fiôsîdkrieleïlevue morps 
•< Le Braconnier » Restaurant - Carte 
La Pizzeria Cuisine i tal ienne 
Le Carnotzet Spécial i tés valaisannes 
Le Bar-Pub Bar - Pianiste 
Le Viennois Tea-room - Pâtisserie 

Menus 

Sous le même toit 

1875 Morgins 

SAFARI-CLUB Discothèque 
(S (025) 8 38 41 

CAFÉ-RESTAURANT - PIZZERIA 

« LES TOURISTES » - MARTIGNY 
0 Entrecôte « Mille herbes » Maison 
® Saltimbocca alla romana 
0 Lasagnes au four, spaghetti aux fruits de mer, 

à la bolognaise, à la napolitaine 
@ Crêpes à la vénitienne 

Se recommande : Famille Sola-Moret Tél. (026) 2 26 32 

HÔTEL-RESTAURANT V I S P A 
VIÊGE 

Chambres d'hôtel tout confort 
nissement - ® (028) 6 37 65 

Grill Room 
Spécialités des gourmets 
Carnotzets 
Spécialités du Valais 

Notre sauna : cure de rajeu-

Salle de l'Abeille 
Vendredi 18 mars 1977 à 20 h. 30 

de la fanfare L'ABEILLE 

Direct ion : M. le professeur 

Henri Bujard 

A l'issue du concert : BAL 

avec l 'orchestre 

GEN 2 (Jo Perrier) 

aux 
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2e ligue 

Début de l'ère Perroud 
à Savièse pour affronter Ayent 

Sur les hauts de Sion, la reprise du 
championnat de 2e Ligue sera marquée 
par un derby qui a toujours attiré la 
grande foule. Et ce choc Savièse-Ayent 
permettra des retrouvailles puisque 
Jimmy Deialoye, entraîneur des visi­
teurs, fut un camarade d'équipe de 
Georges Perroud, nouvel entraîneur de 
Savièse. 

En effet, ce dernier a succédé à Mi­
gnon Vœffrey dans la direction de la 
première équipe. Ce changement a été 
rendu nécessaire par quelques dissens-
sions opposant quelques joueurs et l'en­
traîneur, sans pour autant ôter les qua­
lités de Vœffrey. 

Leytron. Certes le retard est grand, 
mais dans les vues de notre ami, le 
président André Reynard, il ne s'agit 
pas d'un effort brusque pour tout ren­
verser, mais une conversion à long ter­
me. Il est évident que si Savièse peut 
revenir sur les premiers, on ne négli­
gera aucune possibilité. Mais dans ce 
changement d'entraîneur, nous voyons 
plutôt une musique d'avenir. 

Réponse contre Ayent 

Café-restaurant de l'Union 
Famille Roten 
Saint-Germain-Savièse 
•fi (027) 221347 

La réponse de ce renouveau attendu 
sera donnée dimanche contre Ayent. 
En effet, si Savièse l'emporte, la route 
lui est ouverte pour la suite de la com­
pétition. En cas d'échec, il s'agira de 
forger l'avenir car plus aucune chance 
ne subsistera pour rejoindre les deux 
leaders. 

Au premier tour, Ayent et Savièse 
s'en sont retournés dos à dos, le match 

Justin Torrent 
Machines agricoles 
1965 Savièse 
<P (027) 22 45 17 

Boucherie-Charcuterie 

Guy-Noël Dumoulin 
1965 St-Germain-Savièse 
<P (027) 22 40 65 
Saucisse à l'ail 

Sous Georges Perroud, Savièse en­
tend prendre un nouveau départ dans 
cette phase finale du championnat et 
comme ses chances pour la première 
place sont encore possibles, il ne fait 
pas de doute que tout sera mis en 
oeuvre pour faire échec à Viège et 

Restaurant Le Chalet 
BINII SAVIESE 

f> (027) 22 6317 

André Reynard 
Achat - Vente - Location 
Ormône'Savièse 
<P (027) 22 34 67 

Michel Anthoine 
Bureau d'architecture 
de Savièse 
Saint-Germain/Savièse 
JJ (027) 23 34 61 

3e LIGUE 

Reprise sous forme de derby 

Saxon accueille Riddes 

Simultanément avec la 2e Ligue, le 
championnat de 3e Ligue reprend tous 
ses droits, dimanche plusieurs derbies 
sont à l'affiche, dont un choc Granges-
Grimisuat qui retiendra particulière­
ment l'attention dans le groupe I. En 
cas de victoire des visiteurs, les proté­
gés d'Arnold Toffol pourraient bien 
s'envoler vers le titre de champion de 
groupe. 

Dans le groupe II, Conthey domine la 
situation, même s'il a perdu son dernier 
match de championnat contre Saxon et 
nous ne voyons pas qui pourrait barrer 
la route au titre de champion de groupe, 
avec promotion en 2e Ligue à la clef, 
aux hommes de. Mugosa. 

Saxon, le vent en poupe ? 

Pour cette reprise, Saxon reçoit son 
voisin Riddes et ce derby promet quel­
ques belles émotions. Comme nous le 
disons plus haut, Saxon est la seule 
équipe qui a pu battre le leader Con­
they, lequel n'avait, jusqu'au dernier 
match de l'année 1977, perdu aucun 
point. 

Saxon a donc terminé par une sur­
prise et l'on espère que le vent qu'il 
avait en poupe alors, continuera de 
souffler. Certes, les Saxonnains ne sont 
plus menacés par les affres de la relé­
gation, mais une marge de sécurité est 
toujours bienvenue, d'autant plus que 
rien n'est dit dans ce groupe II où les 
rebondissements sont assez inattendus. 

elles sont le plus souvent les auteurs 
d'exploit sur terrain adverse (voir Sa­
xon à Conthey). Riddes est capable du 
meilleur comme du pire. Cela veut dire 
qu'il faudra se méfier de lui en temps 
que visiteur. 

Morel et ses camarades sont donc 
avertis et ce qui est important c'est que 
les nombreux supporters de Saxon ai­
meraient voir leur équipe gagner sur 
leur terrain et non se contenter de trop 
nombreux matches nuls et de perdre 
par un tout petit but d'écart. Et pour­
tant Saxon pratique un football agréa­
ble au niveau de la 3e Ligue mais l'en­
traîneur aura eu toute la pause hiver­
nale pour corriger les défauts, dont le 
plus grand est la stérilité en attaque. 

Saxon-Riddes, une ambiance de derby 
qui marquera la reprise que l'on veut 
pleine de promesses printanières pour 
tout le monde. Incontestablement un 
match équilibré dont le plus intelligent 
doit sortir vainqueur. L'expérience de 
quelques joueurs chevronnés devrait 
jouer en faveur de Saxon, mais sait-on 
jamais, Riddes peut également réserver 
de belles surprises à ses nombreux sup­
porters qui ne manqueront pas de l'ac­
compagner. 

Georges Borgeaud 

SALON DE COIFFURE 

fâemard 
Riddes (027) 86 26 01 
Saxon (026) 6 23 46 

Riddes coriace 

Il y a une similitude entre les deux 
formations qui s'affrontent dimanche : 

<=Le IKu-bis 
Horlogerie-Bijouterie - Agent officiel Longines 

BARBIER MICHEL 
Horloger diplômé 

1907 SAXON - y (026) 6 25 81 

Cycles et Motos 

M. FELLAY - SAXON 
0 (026) 6 33 26 

BOUCHERIE-CHARCUTERIE 

EMILE FUMEAUX - 1907 SAXON 
® (026) 6 27 87 

Spécialité : lard séché aux herbes 

Café-Restaurant LES VERGERS 

Wfâëf1* 
M flfefiYyitfiMaKWrtA 

^ j * " - , , r - . ' " l - ^ ^ 0 1 1 ' 

,J — r lV MI-

S A X O N 

CC (026) 6 24 23 

Entrecôte 
algérienne 

, Tous mets valaisans 
Raclettes 
Parc 

nul étant équitable en regard des forces 
en présence. 

Ayent, qui sera accompagné d'une 
forte cohorte de supporters entend ar­
racher un, voire deux points à son rival 
de toujours. 

Dans les deux communes, les paris 
vont déjà bon train, mais nous donnons 
cependant plus de chances à Savièse 
car Ayent connaît toujours des problè­
mes lors de la reprise du championnat 

DROGUERIE DE ST~GiERMAiN 
Herboristerie - Produits chimi­
ques - Produits agricoles - Pro­
duits vétérinaires - Articles de 
cave - Vernis et peinture 
Cfi (027) 23 36 80 

Tapis - Meubles - Rideaux 
Revêtement de sols 

Pierre Varone 
Tapissier 
1965 Savièse ~fi (027) 22 98 21 

Carrosserie Centrale 
Dépanage - Travaux garantie 
Dumoulin & Dubuis - Savièse 
<?J (027) 22 60 50 

en raison de la non disponibilité de son 
terrain pour les entraînements et mat­
ches de préparation (neige, puis boue 
en raison de la fonte, car n'oublions 
pas que le stade Saint-Jacques se situe 
tout de même à une altitude respec­
table (près de 1000 m). 

En tout état de cause, nous assiste­
rons à un derby passionnant, dans une 
ambiance qui fut toujours sympathique 
entre les supporters des deux clubs, d'où 
est bannie la vaine passion. 

Georges Borgeaud 

liuitffit y 

CHAMPERY 

Championnats vaiaisans 
O.J. : 

La saison de compétition OJ touche 
à sa fin. Le Ski-Club « Dents-du-Midi » 
de Champéry marquera le passage de 
l'hiver au printemps par l'organisation 
du Championnat yalaisan de ski alpin 
OJ par équipes. 

Ce traditionnel concours trouve tou­
jours un écho favorable auprès des 
clubs (plus de 200 concurrents en 1976 
à Thyon !). 

Les magnifiques pistes des Crosets 
attendent donc de nombreux coureurs 
et dirigeants et... pourquoi pas, de nom­
breux spectateurs qui assisteront à un 
spectacle de choix, puisque parmi les 
favoris figurent pas moins de 7 cham­
pions suisses OJ 1977. 

Participation et inscription : en prin­
cipe un par club. 

Inscriptions jusqu'au vendredi 25 
mars à 12 heures auprès de M. Claude 
Exhenry, 1874 Champéry (025) 8 41 12. 
08.30 Distribution des dossards au Res­

taurant des Portes du Soleil aux 
Crosets. 

10.15 Premier départ. Dès la fin de la 
course, réunion des chefs d'équipe 
à l'arrivée (disqualifications). 

16.15 Proclamation des résultats sur le 
parvis de l'église à Champéry. 

MONTHEY 

Deux chansonniers 
célèbres 

Aujourd'hui vendredi 18 mars à la 
salle de la Gare à Monthey, les deux 
chansonniers Anne-Marie Carrière et 
Jean Amadou seront les vedettes d'une 
soirée qui s'annonce fort sympathique. 
Personnages du cabaret, de la radio et 
de la télévision, les deux artistes ma­
nient avec une rare aisance la satire, 
l'humour parfois grinçant, le conte et 
la poésie. Une soirée à ne pas man­
quer. 

SERVICE CANTONAL 
DES AMELIORATIONS FONCIERES 
OFFICE VETERINAIRE CANTONAL 

Fermeture de bureaux 
Le Département de l'intérieur com­

munique que, pour cause de déménage­
ment, les bureaux du Service cantonal 
des améliorations foncières et de l'Office 
vétérinaire cantonal seront fermés les 
21, 22 et 23 mars 1977. 

Les nouveaux bureaux seront ouverts 
au public dès le 24 mars 1977, au Palais 
du Gouvernement (place de la Planta), 
aile est, 1er et 2e étage, entrée face à 
l'Economat deTICtat. 

Genève sous le signe de la 
compétition automobile 

Hier s'est ouvert à Genève le 47e 
Salon de l'Automobile et c'est chaque 
année que nous prenons avec plaisir 
le chemin du Palais des Expositions 
pour y découvrir les nouveaux mo­
dèles — et les traditionnels — tou­
jours mis en évidence avec goût par 
les exposants. Mais ce pèlerinage ge­
nevois va nous laisser une certaine 
nostalgie car il est vraisemblable que 
le 50e Salon élira domicile au nou­
veau Palais des Expositions qui se 
construira au Grand-Saconnex et 
pour lequel citoyens et citoyennes ge­
nevois ont donné le feu vert. 

De Lauda 
aux champions suisses 

Tous les fanatiques du sport automo­
bile s'arrêteront au stand mis sur pied 
par TACS et réservé aux voitures de 
compétition. Il faut souligner l'effort de 
vulgarisation apporté par les promo­
teurs de ce stand qui décrivent toutes 
les caractéristiques des différents grou­
pes de compétition (groupe 1 à 8) ainsi 
que les formules 1, 2, 3. Nous pouvons 
admirer, rutilantes, les voitures de Lau­
da. Hunt — rappelons que ce dernier 
sera présent lundi au Salon de l'Auto­
mobile — Reutemann, ainsi que les voi­
tures du champion du monde des cons­
tructeurs et les différents modèles ap­
partenant à nos champions suisses, dont 
Savary-Corthey, champions 'suisses des 
rallyes. 

Un stand qu'il vaut la peine de visi­
ter et surtout de s'y arrêter pour se 
faire une idée de ce qu'est la compé­
tition automobile. 

L'ère de la voiture 
électrique 

Plusieurs nouveautés sont présentées 
à Genève et parmi elles, nous retien­
drons cette révolution qu'est la « Pil-
car », montée en Suisse par un homme 
qui a déjà fait ses preuves dans le 
domaine de la construction artisanale : 
M. Sbarro de Grandson. Cette voiture 
peut avoir une autonomie variant entre 
100 et H0 km, tout dépend naturelle­
ment de celui qui l'emploie et surtout 

du régime qu'on lui imprime. Il existe 
quelques modèles exposés au Salon, 
nous dit M. Sbarro, et suivant le succès 
remporté par cette voiture, j'envisage 
une chaîne de montage de cent voitures 
par année (actuellement dix). Si le suc­
cès se précise, nous pourrons intensifier 
encore la production, mais il va de soi 
que cela nécessiterait de gros investis­
sements. Le procédé est simple et vous 
pouvez recharger votre batterie en une 
nuit sur du courant de 220 volts. 

Ce qui plaît dans cette voiture, de 
dimension réduite (3 m), c'est la ligne 
très classique, et l'aménagement inté­
rieur. J'ai déjà des demandes de deux 
entreprises, poursuit M. Sbarro, et je 
pense que nous tenons là une formule 
d'avenir, particulièrement pour la circu­
lation urbaine. 

El si une nouvelle crise pétrolière 
nous pend au nez, peut-être se tour-
nera-t-on vers l'automobile électrique. 

j Tests rapides j 

Grâce à l'amabilité de la General 
Motors, nous avons pu tester deux de 
leurs voitures mises à notre disposition : 
la nouvelle Manta E et l'Opel Kadett 
City GT/E. 

La première, une voiture équipée de 
la transmission automatique, nous plaît 
par son aménagement intérieur, amé­
lioré à tout point de vue, sa tenue de 
route et son accélération. Sur l'auto­
route, dans les petits chemins de cam­
pagne, nous avons été conquis par sa 
tenue de route exemplaire, ses possibi­
lités de freinage, alors que nous étions 
lancés à grande vitesse (je ne vous di­
rai pas combien). Quelques modifica­
tions extérieures dans la ligne ne sont 
pas pour nous déplaire, bien au con­
traire. 

Quant à la City GT/E, c'est une petite 
bombe, dont la puissance est égale à 
la Manta, mais naturellement les sus­
pensions sont plus dures, alors que dans 
la Manta on ne sent pratiquement pas 
la vitesse. D'où une obligation d'avoir 
les yeux rivés sur le compteur, mais 
cela ne dérange pas, car le tableau de 
bord est fort bien conçu. 

Deux voitures de classe à qui il ap­
partient, maintenant de partir à la con­
quête du monde des conducteurs. 

Georges Borgeaud 

La Vauxhall Cavalier 1300 

SAINT-LEONARD 

Elections cantonales 
des 5 et 6 mars 1977 

(sur le plan communal) 

Le renard et le corbeau 
Un marché de dupes 
Radicaux Iéonardins 
Réveillez-vous 
Apprenez que tout flatteur vit au dé­
pens de celui qui l'écoute. 
A bon entendeur salut. 

UN EVENEMENT MUSICAL 

Unique : Claude Luter 
Mercredi 23 mars dès 20 h. 30 sur la 

scène du Casino-Théâtre de Sierre, 
Claude Luter sera la vedette d'un con­
cert de jazz qui s'annonce exceptionnel. 

La venue de Claude Luter en Valais 
constitue un événement. Claude Luter 
sera accompagné par le « New Ragtime 
Band », un ensemble neuchâtelois qui 
lui est familier puisqu'il l'a déjà choisi 
pour accomplir plusieurs tournées en 
Suisse et pour enregister des microsil­
lons. 

Claude Luter n'est plus à présenter : 
c'est un fameux clarinettiste et saxo­
phoniste, un des plus grands jazzmen 
d'Europe. Aux Etals-Unis, il reste .le 

plus incontesté des clarinettistes blancs. 
Sa popularité est étroitement liée au 
nom de l'inoubliable Sidney Béchet, aux 
côtés duquel il a remporté de nombreux 
triomphes, et à la grande période de la 
musique New Orléans. 

Claude Luter associé au « New Rag­
time Band », voilà qui promet une soi­
rée de très grande classe. N'oubliez donc 
pas la date du 23 mars et réservez déjà 
vos billets. 

La location est ouverte dès aujour­
d'hui dans les points de vente suivants : 
Librairie Amacker, Sierre, tél. 55 13 32. 
Casino-Théâtre, Sierre, 55 14 60, dès 20 h. 
Centre Commercial Placette Noës-Sierre. 

CHIPPIS 

105 ans pour la Cécilia 
La société de chant La Cécilia a fêté 

ses 105 années d'existence et offre par 
la même occasion son concert de prin­
temps. Sous la baguette de M. Paul 
Bagnoud, le chœur a donné tout son 
talent en interprétant des œuvres de 
Henri Dès, Certon et Kaelin pour ne 
citer que ceux-là. Un diplôme a été 
remis au vétéran de la société, M. Jean-
Jacques Zufferey pour ses 25 ans d'acti­
vité par le président de La Cécilia, M. 
Emile Tschopp. La sympathique soirée 
se termina en musique sur les airs d'ac­
cordéon de Gilbert Praz. 
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Jeunes démocrates - chrétiens : Lancement 
d'une initiative populaire pour l'élection du 
Conseil d'Etat au système proportionnel 

Chacun connaît la situation. Nous 
n'élisons pas notre Conseil d'Etat, 
nous ne pouvons que le CONFIRMER. 
Cette situation peu satisfaisante, qui 
dure depuis des décennies, n'avait 
pas manqué de susciter lors des der­
nières élections, il y a quatre ans, des 
réactions de mécontentement dans la 
population. C'est alors que certains 
organes de partis firent la promesse 
d'étudier le problème et de rechercher 
des solutions. Résultat à ce jour : il 
existe un rapport « Aubert », mais rien 
n'a changé. Actuellement l'on recher­
che dans le PDC/PCS, une nouvelle 
solution dans le sens que les candi­
dats au Conseil d'Etat doivent être 
désignés par des assemblées de dé­
légués plus démocratiques. Et pour­
tant, aussi longtemps que le PDC-PCS 
attribue un siège aux radicaux, il y 
aura quatre candidats PDC-PCS et un 
candidat radical, cinq candidats en 
course, avec la plus grande sécurité 
de parvenir au but. Un conseiller 
d'Etat sortant, qui se représente 
(qui ne se représenterait pas une se­
conde fois au vu du montant non né­
gligeable de la retraite allouée ?) ne 
court pratiquement aucun risque. 

Les JDC du district de Brigue ont 
donc décidé de lancer une initiative po­
pulaire en vue de l'introduction du sys­
tème proportionnel pour l'élection du 
Conseil d'Etat. L'initiative a pour texte : 

En vertu de l'article 101 de la Cons­
titution valaisanne, les citoyens et ci­
toyennes valaisans soussignés, jouissant 
du droit de vote, présentent l'initiative 
suivante, en la forme d'un projet rédigé. 

Les alinéas 2 à 10 de l'article 52 de la • 
Constitution cantonale sont abrogés et 
remplacés par les dispositions suivantes: 
Art. 52, al. 2 à 5 CC 

'-' L'élection du Conseil d'Etat a lieu 
au système proportionnel, les districts 
de Conches, Rarogne orientale, Brigue, 
Viège, Rarogne occidentale et Loèche 
d'une part, et ceux de Sierre, Sion, 
Hérens, Conthey, Martigny, Entremont. 
Saint-Maurice et Monthey d'autre part 
forment les arrondissements électoraux. 

;' Deux conseillers d'Etat sont choisis 
parmi les électeurs de l'arrondissement 
qui englobe les districts de Conches, 
Rarogne orientale, Brigue, Viège, Raro­
gne occidentale et Loèche. Les autres 
conseillers d'Etat sont choisis parmi les 
électeurs de l'arrondissement qui en­
globe les autres districts. 

* Les membres du Conseil d'Etat sont 
élus directement par le peuple, trois 
semaines après les députés au Grand 
Conseil, et entrent en fonction le 1er mai 
suivant. Le Conseil d'Etat se constitue 
lui-même chaque année ; le président 
sortant de charge n'est pas immédiate­
ment rééligible. 

5 L'application du système proportion­
nel se règle selon les dispositions vala­
bles pour l'élection au Conseil national. 
La législation règle les détails. 

Nous demandons l'introduction du 
système proportionnel pour l'élection 
du Conseil d'Etat ; le Haut et le Bas-
Valais formeraient chacun un arron­
dissement électoral ; le Haut-Valais au­
rait droit à deux conseillers d'Etat. Le 

principe de l'élection au système pro­
portionnel doit laisser subsister la pos­
sibilité d'apparentement des listes (ren­
voi à la proportionnelle telle qu'elle est 
appliquée à l'élection au Conseil na­
tional). 

Seul le système proportionnel permet 
une élection plus démocratique du Con­
seil d'Etat car d'une part un plus grand 
nombre de candidats peuvent être dési­
gnés et proposés au choix de l'électeur 
et d'autre part les minorités politiques 
se voient reconnaître un droit consti­
tutionnel à la participation gouverne­
mentale. C'est ainsi que pourrait être 
pris en compte le mécontentement 
croissant des électeurs. 

Une élection plus démocratique du 
Conseil d'Etat signifie un contrôle plus 
efficace du pouvoir. Les conseillers 
d'Etat en charge ne pourraient plus 
attendre leur réélection comme une 
simple formalité. Un gouvernement doit 
engager sa responsabilité politique à 
l'égard des électeurs et du parlement, 
il y faut la condition préalable que le 
Conseil d'Etat soit mis en place au ter­
me d'élections véritables. 

Le texte de l'initiative réserve au 
Haut-Valais un droit à avoir deux con­
seillers d'Etat, ce qui, comparé au nom­
bre des électeurs, constitue une sur­
représentation. Théoriquement il n'est 
pourtant pas inexact de relier le sys­
tème de la représentation des mino­
rités régionales avec celui de la repré­
sentation des minorités politiques. Le 
droit des Haut-Valaisans à deux con­
seillers d'Etat correspond à la prati­
que actuelle (non à la situation juri­
dique) et contribue à éviter des con­
flits de nature régionale. Par ailleurs, 
le texte de l'initiative laisse subsister 

la possibilité, lors d'une réforme géné­
rale du gouvernement et de l'adminis­
tration, d'élever le nombre des conseil­
lers d'Etat et par là-même de réduire 
la surreprésentation haut-valaisanne. 

Les difficultés que présentent les 
élections au Conseil d'Etat ne peuvent 
être surmontées par des solutions tou­
tes faites. Notre initiative n'est pas une 
solution toute faite et en plus elle est 
certainement préférable à la procédure 
électorale actuelle. 

On objectera que les conflits politi­
ques et régionaux se reporteront de 
manière accrue sur l'activité du Conseil 
d'Etat. Mais à notre avis, les opposi­
tions des intérêts divergents ne sont 
pas assez prononcées dans la situation 
actuelle. Un gouvernement qui soit apte 
à fonctionner ne doit pas reposer sur 
une unité faite d'une convergence ac­
quise sans lutte mais d'une homogé­
néité résultant de la confrontation des 
intérêts. 

Appel à la collaboration : D'ici peu 
de temps, des listes circuleront sur les­
quelles vous pourrez apposer vos si­
gnatures. Les lecteurs insatisfaits de la 
situation actuelle sont invités à y réflé­
chir et à signer l'initiative. C'est ainsi 
que le peuple pourra finalement, lors 
de prochaines votations, prendre posi­
tion de manière démocratique et faire 
savoir ce qu'il veut. Le texte de l'ini­
tiative et des formules de signatures 
peuvent être obtenus directement au­
près de notre mouvement : JDC, case 
postale 5420, 3900 Brigue. C'est bien vo­
lontiers que nous acceptons également 
les dons des personnes qui voudront 
bien nous aider à financer notre action. 

Ch. Murmann 

LOI SUR LES ÉTABLISSEMENTS 
PUBLICS... DANS L'ATTENTE 

Nouvelle saison au Cirque Knie 

Le célèbre cirque national vient de 
commencer sa saison 1977. Bien sûr, il 
faudra attendre le mois d'octobre pour 
revoir le chapiteau à Martigny et en­
virons mais les artistes et vedettes du 
cirque doivent, eux, se mettre déjà à 
la tâche dès maintenant. Notre photo 
montre Louis Knie qui, cette année, 

dressera neuf tigres du Bengale. Et ce 
n'est pas une sinécure, durant quelques 
mois, de se trouver en face de ces 
fauves à chaque instant afin de les ren­
dre le plus docile possible. A bientôt 
donc pour un nouveau rendez-vous avec 
le Cirque Knie. 
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Ces derniers temps les gens pa­
raissaient traqués ; les villes avaient 
l'aspect d'une fourmilière qu'on dé­
range. On parle politique, on scrute, 
on s'informe, on espionne, on s'éner­
ve, on attend, on saute de joie ou on 
regrette déjà. Les chiffres sur des 
grands tableaux ont rendu le ver­
dict. Les pronostics de tous les mi­
lieux se sont contredits. La fièvre 
est montée en flèche, ce dernier 
week-end puis la température re­
descend doucement, avec encore par 
instant quelques soubresauts. 

Puis il faut à nouveau faire place 
à la vie, aux habitudes. Les chiffres 
sont bien explicites mais ils ne ré­
solvent pas tout. Lucien parlera en­
core de la victoire des rouges ; Paul 
vantera l'exploit des noirs ; et Ber-
the promet déjà de se venger, la pro­
chaine fois. 

Demain ils devront reprendre leur 
travail. L'un, au fond de sa fouille, 
l'autre à l'atelier ; celui-là dans son 
bureau, celui-ci sur son jardin. A 
la politique, ils n'y auront certes pas 
tous compris grand-chose mais ils 
seront sûrs d'avoir bien choisi. 

Ces moments trépidants que sont 
les élections font que chacun y re­
trouve des amis, assis autour d'une 
table à partager un verre. On ba­
varde de gens, d'idées, d'immenses 
théories, de partis, d'opposition, de 
collaboration, d'indépendance, de li­
berté, d'ignorance, de compétences, 
de femmes, d'hommes, d'absolutis­

me, de tempérance, mais surtout de 
chiffres, de suffrages, de listes, de 
souhaits et de pronostics. 

Il faut de ces instants dans la vie, 
afin que chacun puisse se sentir res­
ponsable, dans une certaine mesure, 
de la vie future de sa commune et de 
son canton. Chacun se verra l'archi­
tecte d'une parcelle de l'édifice poli­
tique total et même si les rognes, 
l'amertume ou quelques signes de 
vengeance surgissent ça et là, l'apai­
sement renaît lentement pour trois 
ou quatre ans. 

Les luttes politiques ne devraient 
donc jamais nous faire oublier que 
nous sommes tous ensemble les cons­
tructeurs de notre avenir, et, bien 
que certains l'oublient, nous nous 
devons, par des efforts de part et 
d'autre, d'améliorer sans cesse nos 
rapports humains, sociaux, afin de 
les rendre le plus harmonieux pos­
sibles. 

C'est facile et banal à dire, mais 
c'est moins facile à faire... Reste à 
le souhaiter. 

Clément Balleys 

Réunions de famille 

Dans un monde où la tendance est 
au « chacun pour soi si l'on veut 
réussir et gagner » (surtout de l'ar­
gent), les réunions de famille peu­
vent prendre des allures de confé­
rence internationale, de colloque 
scientifique, de parlement ou de con­
sultation psycho-sociologique. Avec 
partage des sexes (les femmes au 
salon et les hommes à table) et 
buanderie (pour laver le linge sale). 

Mais il en est, de ces réunions, de 
bien sympathiques. Comme on n'en 
parle jamais dans le public, il faut 
croire que leur déroulement est gé­
néralement positif. Les aimables pro­
pos que l'on y tient, le bon sens des 
uns et des autres, vaudraient bien, 
de temps à autre, quelques lignes 
et paroles. 

Avec une bonne chère, quelques 
décis et du café, il y en a assez pour 
refaire le monde. Ah, qu'il serait 
beau avec ses haies, ses cours d'eau, 
ses vallons auxquels l'homme n'au­
rait pas touché (dossier aménage­
ment du territoire). Qu'il serait bon 
avec ses viandes, ses poissons, ses 
légumes, ses jus débarrassés d'addi­
tifs, colorants, pesticides (dossier ali­
mentation). Qu'il serait juste avec 
ses impôts frappant le gros et fort 
peu le petit (dossier contribuable) et 
une gestion des biens communau­
taires à l'exemple de la ménagère 
(tout au comptant, des recettes équi­
librant les dépenses). Qu'il serait 
beau et bon et juste, ce monde... On 
vivrait dans une nature propre, na­
turelle. On travaillerait honnête­
ment, pas comme des fous. On souri­
rait, se saluerait dans la rue. Tout 
beau, tout bon, ce monde... 

Etant tous sur la même terre, il 
faut bien limiter les libertés de cha­
cun. Et — beau principe — les inté­
rêts. Où commencent-elles, où finis­
sent-ils ? Une occasion de refaire le 
monde, lors de votre prochaine réu­
nion de famille. N'oubliez pas de po­
ser la question : — Si tu étais minis­
tre de qualité de la vie, de la na­
ture, de l'environnement, que déci­
derais-tu ? 

— ep — 

I 

Monsieur le député 
Richard Bonvin 
3962 Montana 

Concerne : Loi du 26 mars 1976 sur 
les établissements publics, l'hébergement 
touristique et le commerce des boissons 
alcooliques. 

Monsieur le député, 
Au cours de la dernière session du 

Grand Conseil, vous avez déposé une 
question écrite demandant quelles sont 
les raisons du retard de la mise en 
vigueur de la loi, respectivement de 
l'élaboration de son règlement d'exécu­
tion. Nous vous exposons brièvement 
ces raisons. 

La loi votée le 26 septembre 1976 
était soumise à un délai référendaire 
de 30 jours dès la publication officielle 
des résultats de la votation populaire. 
La loi a donc été définitivement accep­
tée — vu l'absence de recours — au 
début novembre 1976. 

ES de femmes, d'hommes, d'absolutis- buanderie (pour laver le linge sale). — ep — s 
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Le début octobre et la deuxième se­
maine de novembre ont été pris par 
des sessions du Grand Conseil traitant 
du règlement de la loi fiscale et l'étude 
du budget 1977, objets relevant spécia­
lement du Département des finances. 
En session prorogée de janvier 1977 la 
péréquation financière intercommunale 
a également été largement discutée. Le 
Département des finances était donc, ces 
derniers mois, spécialement engagé dans 
d'autres travaux législatifs. 

Malgré ces préoccupations, un pre­
mier échange de vue concernant l'éla­
boration du règlement d'exécution de la 
loi du 26 mars 1976 a eu lieu tout de 
suite après la votation populaire du 
26 septembre 1976. Il a été constaté, à 
cette occasion, que plusieurs départe­
ments et services de l'Etat étaient con­
cernés par ce règlement, sans parler des 
associations professionnelles. 

Les services intéressés de notre Dé­
partement se sont mis en rapport en 
début d'année avec différents services 
de l'Etat et ont tenu séance avec chacun 
d'eux. Les associations professionnelles 
ont également été invitées à faire va­
loir leur point de vue et suggestions. 
Un délai de réponse a été fixé pour tous 
à la fin février 1977. 

De ce qui précède, il ressort qu'il 
était matériellement impossible d'élabo­
rer définitivement le règlement d'exé­
cution, pour le soumettre à l'approba­
tion de l'actuel Grand Conseil. 

Nous ajouterons que les communes 
devront également être consultées sur 
plusieurs points et non les moindres 
(taxes uniques, redevances annuelles, 
heures de fermeture, etc.) ; elles auront 
à mettre sur pied un nouveau règle­
ment communal sur la matière. Cette 
procédure de consultation prendra en­
core du temps et le Conseil d'Etat es­
time inconcevable de mettre la loi en 
vigueur sans son règlement d'exécu­
tion. Ce dernier est une partie très 
importante de la loi, fixant de manière 
précise son mode d'application et écar­
tant en même temps bon nombre de 
réclamations. Il est donc beaucoup plus 
judicieux que loi et règlement d'appli­
cation entrent en vigueur en même 
temps. Si les travaux en cours peuvent 
avancer normalement, nous pensons que 
les dispositions de ce règlement pour­
ront être soumises au Grand Conseil 
à la session prorogée de mai. 

Nous terminerons en précisant que le 
Département des finances envisage, dans 

Grand Conseil 
Le Grand Conseil est convo­

qué pour le lundi 21 mars 1977 
en session constitutive. 

Il se réunira à Sion, au local 
ordinaire des séances à 9 heu­
res. 

A 9 h. 15, une messe solen­
nelle sera célébrée à la cathé­
drale. 

Ordre du jour de la séance 
du lundi 27 mars 1977 : 
— vérification des pouvoirs et 

assermentation ; 
— nomination du Bureau ; pré­

sident, vice-président. 
— nominations diverses. 

la seconde partie de cette année, l'orga­
nisation de journées d'information à 
l'intention des administrations commu­
nales. Cette orientation permettra une 
juste interprétation des nouvelles dispo­
sitions légales. 

Nous espérons que nos renseigne­
ments vous donneront satisfaction et 
vous prions de croire, Monsieur le dé­
puté, à l'assurance de notre considéra­
tion distinguée. 

Le chef du Département 
des finances : 
VV. Loretan 

Après les élections 
Suite de la Ire page 

PDC 

PRD 

P.S. 

M.S.I. 

M.D.P. 

M.D.S. 
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Tota l 

Tableau IV 

BAS-VALAIS 

Année 
1973 
1977 
1973 
1977 
1973 
1977 
1973 
1977 
1973 
1977 
1973 
1977 
1973 
1977 
1973 
1977 
1973 
1977 

Elect. 
26 997 
30 413 
16 280 
17 935 
7 775 
9 627 
3 182 
2 720 
1 594 
1452 
1 180 
1 104 

965 
838 
809 
642 

58 782 
64 731 

Varia t ions 
0/ 
/O 

45,92 
46,98 
27,69 
27,70 
13,22 
14,87 
5,41 
4,20 
2,71 
2,24 
2 
1,70 
1,64 
1,29 
1,37 
0,99 

0/ 

+ 1.06 

+ 0,01 

+ 1,65 

— 1,21 

— 0,47 

— 0,30 

— 0,35 

— 0,38 

Ce tableau nous indique encore plus 
nettement l'avance plus ou moins gran­
de des partis en place et le recul des 
petites formations. L'on constate que 
l'avance socialiste est due essentielle­
ment à ses alliés du jour le MSI et 
d'une manière plus faible aux autres 
mouvements. L'on constate également 
que la progression PDC est due au re­
pêchage d'électeurs de formation dissi­
dentes. 

Tableau V 
HAUT-VALAIS 

par rapport à l'ensemble du canton 

PDC 

Ch.-S . 

Soc. 

Année 
1973 
1977 
1973 
1977 
1973 
1977 

Elect. 
12 435 
14 430 
11 054 
10 975 

2 043 
2 662 

Tableau VI 

Va 
% 

14.74 
15,54 
13,11 
11,82 

2,42 
2,86 

BAS-VALAIS 
par rapport à l'ensemble du 

PDC 

PRD 

P.S. 

M.S.I. 

M.D.P. 

M.D.S. 

Valent in i 

M.D.H. 

Année 
1973 
1977 
1973 
1977 
1973 
1977 
1973 
1977 
1973 
1977 
1973 
1977 
1973 
1977 
1973 
1977 

Elect. 
26 997 
30 413 
16 280 
17 935 

7 775 
9 627 
3 182 
2 720 
1 594 
1452 
1 180 
1104 

965 
838 
809 
642 

Va 
0/ 

"o 32,01 
32,77 
19,30 
19,32 
9,22 

10,37 
3,77 
2,93 
1,89 
1,56 
1,39 
1,18 
1,14 
0,90 
0,95 
0,69 

n a t i o n s 
0/ 70 

+ 0,80 

— 1,29 

+ 0,44 

canton 
r ia t ions 

0/ 
70 

+ 0,76 

+ 0,02 

+ 1.15 

— 0,84 

— 0,33 

— 0,21 

— 0,24 

— 0,26 

Sur l'analyse faite uniquement sur la 
base des électeurs du Bas-Valais on se 
rend compte d'une manière beaucoup 
plus claire que le PS mange le MSI. 
De plus le PDC du Bas progresse de 
1,06 % ce qui permet au PDC sur l'en­
semble du canton d'augmenter de 0,28 % 
car le Haut-Valais (voir tableau V) ne 
compense pas toutes les pertes chré­
tiennes-sociales. 

Légendes 

P.D.C. : Parti démocrate-chrétien 
Ch.-Soc. : Chrétiens-sociaux du Haut-V. 
PRD : Parti radical-démocratique 
P.S. : Parti socialiste 
K.O. : Kritisches Oberwallis 
M.S.I. : Mouvement social indépendant 

(Gérard Perraudin) 
M.D.P. : Mouvement démocratie et pro­

grès (Edgar Zufferey) 
M.D.S. : Mouvement démocrate sédunois 
Valentini: Mouvement chrétien-social de 

Conthey 
M.D.H. : Mouvement démocrate d'Hérens 

* * * 
Les enseignements généraux que 

l'on peut tirer des chiffres ci-dessus 
sont les suivants : 
— Avance des trois grands partis et 

notamment du PS. 
— Le PDC est en avance dans le 

Bas-Valais mais en recul dans le 
Haut. 

— Effondrement de toutes les petites 
formations : MSI, MDS, etc. 

— Le PS a réussi sa percée dans 
le Haut-Valais. 

— Le parti de M. Wyer (Chrétien-
social) n'est plus qu'au 5e rang 
des partis valaisans et passe der­
rière le Parti socialiste. 

Adolphe Ribordy 




